
Le Conseil fédéral adresse aujourd'hui,
aux puissances invitantes,

une réponse qui contient certaines réserves

La Suisse participer a à la conférence de Paris

Notre correspondant de Berne
nous écrit :

Hier matin, on pouvait lire dans
nos journaux une dépêche datée de
Londres annonçant que la Suisse
partici perait à la conférence de Pa-
ris et que sa délégation serait sans
doute conduite par M.  Walter Stuc-
ki , délégué du ConseU fédéral  aux
accords internationaux ; à ii- heures ,
la radio français e poussait même le
souci de la « précision » jusqu 'à
compter notre pays parm i les neuf
Etats qui avaient alors déjà fa i t  pa r-
venir une réponse af f irmative Uu
Quai-d'Orsag.

C 'était aller un peu vite en beso-
gne et les informations ainsi lan-
cées n'étaient-elles peut-être pas dé-
pourvues de tout caractère intéressé.

En fai t , le Conseil fédéral  a discu-
té mardi matin le projet  de réponse
à l'invitation de la France et de la
Grande-Bretagne. Il l'a approuvé en
princi pe . Cela .signifie que la Suisse
sera présente à Paris le 12 juillet.
Mais en acceptant l'invitation , le
gouvernement helvétique formule
certaines réserves. Le chef du dépar-
tement politi que , après avoir enten-
du ses collègues , a demandé encore
un délai de vingt-quatre heures pour
mettre au point le texte dé f in i t i f .  Le
Conseil fédér al  se réunira mercredi
matin pour donner son ultime ac-
cord et c'est alors seulement que la
réponse partira pour Londres et Pa-
ris.

I_es réserves
Que seront ces réserves ? Nous ne

le savons pas encore, mais il n'est
pas téméraire de penser qu'on peu t
les déduire de la déclaration publiée
à Berne le 27 juin dernier et qui af-
f irmait la volonté de notre-pays de
collaborer à une œuvre d' entraide
entreprise « hors de toute contingen-
ce- politi que ».

Notre pays , ne l'oublions pas , se
trouve en l'occurrence dans une si-
tuation parti culière. Il ne demande
rien ; j'/ n'a pas besoin d' une aide
américaine ; il a le privilège , au con-
traire, de pouvoir mettre certaines
de ses ressources économiques à la
disposition de la communauté, à des
f ins  bien précises : le relèvement
matériel des nations particulière-
ment éprouvées par la guerre. Mais
cette collaboration ne doit pa s com-
porter pour la Suisse des engage-
ments qui limiteraient sa liberté d' ac-
tion à l'égard des Etats qui ne par-
ticiperaient pas à la mise en œuvre
du p lan Marshall. Elle a conclu avec
certains de ces Etats des traités de
commerce qu'elle entend app liquer.
Elle peut être amenée à conclure
d'autres accords. Elle doit rester seu-
le juge de sa politique et maîtresse
de ses décisions pour tout ce qui res-

te hors des obligations découlant
pour elle du plan Marshall .

Encore faut-il savoir ce que les
puissances invitantes attendent de
nous. C' est précisément ce que nous
comptons apprendre en envoyant
une délégation à Paris. Nous ne nous
contenterons pas d' un observateur ,
car nous entendons déjà pouvoir fai-
re valoir une op inion et s'il le faut ,
défendre certaines pos itions.

Pour désigner cette délégation , le
Conseil fédéral  a sans doute considé-
ré le caractère encore purement di-
p lomatique de la réunion de Paris.
Il s'ag it , pour le moment d'examiner
et de trancher des questions de prin-
cipe et de procédure. Les p roblèmes
techniques , réclamant la présence de
spécialistes , se poseront éventuelle-
ment p lus tard. Voilà pourquoi un
magistrat auquel des journalistes si-
gnalaient la dépêche Reuter at-
tribuant déjà à M. Stucki le titre de
chef de la délégation répondait en
souriant : « Les agences étrangères
ne sont pas toujours bien rensei-
gnées ! » En réalité , on ne serait p as
surpris que la mission de représen-
ter notre pays f û t  tout naturellement
confiée à notre ministre auprès du
gouvernement frança is, M. Burck-
hardt , pour la première p hase des
entretiens.

G. P.

(Lire la suite en Sme page)

LA GESTAPO EN NOR VEGE
PENDANT L 'OCCUPA TION

Les reportages de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

Oslo, juin.
En arrivant à l'extrémité de l'ar-

tère princi pale d'Oslo, la Karl Johans
Gâte , Champs-Elysées en mima ture ,
le _ véhicules obliquent les uns à
droite , les autres à gauche ; car en
face , c'est l'avenue montante, bordée
de jard ins ouverts au public, qui
aboutit au château royal.

De ce point de jonction , en tour-
nant la tète vers la gauche , on aper-
çoit de forts beaux bâtiments qui
abritaient avant la guerre le minis-
tère des affaires étrangères. Ils sont
aujourd'hui en pleine réfection et de
nombreuses équi pes de maçons accu-
mulent aux alentours gravats , débris,
ferraille et échafaudages.

« Lasciate ogni speranza , voi ch'en-
trate ». Laissez toute espérance, vous
qui entrez. Pendant cinq ans et un
mois , tout Norvégien « convoque »
à la «Victoria Terrasse» pouvait
murmurer cet te tragi que formule pla-
cée par Dante à la Porte des Enfers.
Car, en pénétrant dans ce sombre
bâtiment annexé par la Gestapo et
visité par Heydrich, le fu tur « bou-
cher de Prague », et à deux reprises
par Himmler , chacun savait qu 'il
n'en ressortirait que pour étire con-
duit dans un camp de concentration
ou que l'heure de sa fin avait sonné.

Ainsi en fut-il pour Viggo Hans-
teen , conseiller léga l de la Confédé-
ration de l'Union du commerce et de
l'industrie , et pour Rolf Wickstrôm,
membre influ ent  dc cette Union , qui ,
mandés à la Victoria Terrasse sous
l'inculpation d'avoir fomenté des
grèves alors qu 'ils s'étaient employés
au contraire à les faire cesser, furent
exécutés quelques heures après leur

arrivée. Ce sont là les deux premiers
« meurtres politiques » perpétrés à
Oslo.

Comme il en a été dans tout bâti-
ment de la Gestapo des autres villes
norvégiennes, les salles de bain de
l'ancien ministère des affaires étran-
gères, composé de trois bâtiments qui
semblent presque n'en former qu 'un,
et dont l'un était réservé à Quisling
et à ses « ministres », les saMes de
bain devinrent les chambres de tor-
ture...

Lorsque le chef de la police d'Oslo

Les trois bâtiments occupés par la Gestapo, à Oslo
A droite, les jardins du palais royal.

me fait  visiter les aîtres en m'expli-
quant l'utilisa tion des vastes locaux
par les nazis , je me trouve dans une
atmosphère de terrorisme, d'épou-
vante et de sadisme encore si vi-
vante et pénétrante , que je dois faire
un violent effor t pour me convaincre
que tout cela est de l'histoire d'hier...

Isabelle DEBRAN.

Lire la suite de l 'article
en 4me page.

Mariage d'amour du pneu et de l'auto

II y a longtemps déjà que les Américains sont réputés pour leur art de
joindre l'utile à l'agréable. Mlle Martha Fire . ton e, héritière de la grande
maison de pneumatiques , est jolie. M. William-Clay Ford, petit-fils du roi de
l'automobile , ne lui déplaît pas. Apollon et Mercure paraissent avoir présidé
à cette union qui caractérise notre époque. Pas de pannes ni de crevaisons

qui ne soient réparables , ont l'air de penser les deux jeunes époux !

La découverte du «plan bleu »
a p ermis d 'évite r des troubles

d 'une extrême gravité

Le «complot » contre la République française

aff irme un communiqué du ministère de l'intérieur

PARIS, 8 (A.F.P.). — « Il est mainte-
nant démontré que l'enquête de la Sû-
reté nationale sur le complot du « plan
bleu » a permis d'éviter des troubles
d'une extrême gravité », déclare un com-
muni qué du ministère de l'intérieur qui
fait le point de la situation à ce sujet.

Après une semaine d'enquêi e au cours
de laquelle la plupart des individus ar-
rêtés ont reconnu les faits qui leur sont
reprochés et ont dénoncé leurs compli-
ces, la conjuration du « plan bleu » est
juridiquement établie.

Les conj urés entendaient exploiter et
exacerber des dissentiments entre an-
ciens maquisards , communistes et an-

ticommunistes qui ont souvent conservé
leurs armes. Ils comptaient profiter des
complications internationales et utiliser
les difficultés intérieures de la France.
Estimant abusivement que la France
était devenue « un baril de poudre
qu 'une étincelle suffirai t à faire sau-
ter », ils se proposaient de provoquer
cette étincelle. Au jour J-6,en principe
au début de juillet , les attentats de-
vaient commencer en Bretagne sous
forme de provocal ions. Au jour J-3, la
prison de Vannes était attaquée par des
commando s du « Réseau Icare » venus
de Paris et chargés de délivrer Creté.
Celui-ei et ses compagnons étaient con-
duits dans le maquis où les rejoignaient
d'anciens maquisa rds. Des affiches ap-
posées appelaient à la lutte armée con-
tre le gouvernement.

Au jour J, enfin, l'attaque était dé-
clenchée en divers points de Bretagne,
orientée dans le sens de la provocation;
elle avait pour but d'amener le public
à prendre les armes et à susciter le
désordre et la confusion. Au jour J-3
dans l'est et au jour J-6 en Allemagne
occupée, une série de provocations de-
vait obliger l'armée à rétablir l'ordre
et à entrer en lice en pleine confusion.

Des plans complets de l'insurrection
et des calques de l'état-major du « plan
bleu » qui ont été saisis, ne laissent au-
cun doute sur la préparation méthodi-
que et minutieuse du complot. En rai-
son de la gravité de cette affaire , le
parquet de la Seine a formellement de-
mandé de maintenir le secret de l'ins-
truction.
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Le fantôme était un frigidaire!
Les fantômes , ça existe peut-être...

Mais ça peut aussi s'inventer de toutes
pièces.

A propos de pièces, il y en avait une,
dan s cet immeuble d'angle , où l'on ne
vivait pas tranquille, surtout la nuit.
C'était la chambre de la petit e Monique.

Dans le quartier, la fillette disait , à
qui voulait  l'entendre :

— Ça fait des drôles de bruits. Ça
ronfle et ça cogne ! »

Une locataire , un tantinet nerveuse,
ajoutait :

— Oui ,, ça tape dans les murs. Je
vous dis que c'est un fantôme... Et il
émet des rayons cosmiques ! Vous
n'avez pas remarqué comme on meurt
du cancer dans cette maison .

Bref , la maman de Monique fit venir
un expert — en quoi donc . — qui dé-
couvrit le pot-anx-roses. En l'espèce, le
moteur du frigidaire d'un voisin de
l'avenue Trudai ne , dont l'immeuble tou-
che celui de la rue Say.

Un frigidaire dons la nui t ! De quoi
glacer d'épouvant e plus d'un cœur sen-
sible.

On se passionne, à Boston,
pour l'avenir... des chemises !

Une question de la plus haute impor-
tance et qui intéresse l'avenir même
de la civilisation se débat actuellement
à Boston. Oh ! il ne s'agit pas — comme
vous pourriez le penser — du plan
Marshall ou de controverses entre la
doctrine Truman et les conceptions de
M. Henry Wal lace. Non , les préoccupa-
tions des Bostonais sont plus proches
des réalités intimes. Il s'agit tout sim-
plement d'un référendum pour savoir
si les chemises doivent comporter des
pans d'égale longueur , être coupées plus
longues sur le devant , ou si, au con-
traire , le pan de derrière doit dépasser.

Chaque formule a ses partisans qui ee
dépensent sans compter dans l'arène.
Des bulletins sont distribués. Quel camp
l'emportera t

Mais nous croyions savoir, selon la
millénaire sagesse de l'Orient, qne
l'homme heureux n'a pas de chemise !
Devons-nous en conclure que les habi-
tants de Boston sont dépourvus de bon-
heur î

Plais cl'uia mlllïen
de fonctionnaires

se mettront en grève
demain en France

Si un compromis n'intervient pas en dernière heure

M. Ramadier présenterait un p lan économique à
l 'Assemblée nationale pour mettre f i n  à

la marée des qrèves
Notre correspondant de Pari s nous

téléphon e : •
Si par malchance un compromis de

dernière heure n'intervient pas aujour-
d'hui, 1,200,000 fonctionnaires seront en
grève demain jeudi , « grève générale
et illimitée ^ sur tout l'ensemble du
territoire français. La situation , pour
si grave qu 'elle soit, n'est cependant
pas nouvelle, et les conflits récents de
l'électricité, du gaz et de la S.N.C.F.
constituent des précédents qui permet ,
tent de prévoi r l'évolution de la crise.

Celle-ci a commencé voici plusi eurs
semaine, par le dépôt d'un cahier de
revendications que le gouvernemen t,
aussitôt, mit à l'étude. C'est à ce point
que nous en étions restés hier quand
M. Ramadier a reçu les représentants
des fonctionnaires. Un échange de vue
s'est déroulé, au cours duquel le gou-
vernement a fai t connaître ses inten-
tions.

Quelques heures plus tard, la Fédéra-
tion des fonction naires prenait posi-
tion et déclarait « inacceptables les pro-
positions gouvernementales ». Tout
aussitôt, les consignes étaien t lancées
en vue de la grève du 10 juille t. Elles
se résument ainsi : chômage total de
toutes les administrations , exception
faite des services de sécurité, des hô-pitaux , interruption des P.T.T. (lettres,

télégrammes, téléphones), cessation de
trafic dans les autobus, les tramways,
et, pour Paris, dans le métro. Pratique,
ment , c'est autant dire condamner à
l'inaction plusieurs millions de travail-
leurs, paralyser la production déjà si
mal en point, bref , rendre quasi impos-
sibl e l'existence quotidienne des habi-
tants des grandes cités tributaires de»
transports en commun. Grave décision,
lourde de conséquence, comme on le
voit, mais qui, pour avoir , été décidée
de sang-froid , donne bien la mesure de
l'acuité des conflits sociaux qui se suc-
cèdent sans discontinuer dans ce pays
depuis bientôt trois mois. Pour le gou-
vernement, le problème des fonction-
naires est identique à celui posé par
les récents mouvements de l'électricité,
du gaz et de la S.N.C.F. Il se trouve
en face d'une demande d'augmentation
de salaires dont il ne conteste pas la
légitimité, mais qu'il ne peut satisfai-
re à cent pour cent, faute de crédits.
La seule chance est la négociation, mais
plus celle-ci se poursuit, plus la près-
sion s'accroît. Alors, finalement, le
gouvernement capitule et_ accorde, au
moins en partie, satisfaction aux gré-
vistes.

M.-G. G.
(Lire la suite en dernières

dépêches)

Toujours plus vite, encore plus vite f

Au siècle de la vitesse, on semble insatiable. Ou sont les vertigineuses allures
de 30 kilomètres à l'heure de 1847 ? C'est à 1033,900 kilomètres à l'heure qu'un
pilote américain a survolé la Californie à bord d'un avion à réaction « Stern-
schuppe ». Le record du monde établi en septembre dernier par l'Anglais

Donaldson (992 kilomètres à l'heure) fait déjà piètre figure !

Va-t-on assister
à un double mariage

dans la famille Mussolini?
LONDRES, 8. — Un correspondan t de

l'agence Reuter relate de Porto-d'Ischia:
On parle beaucoup, dans l'ile d'Ischia,

l'une des perles du golfe de Naples, d'un
double maria.ge dans la famille Musso-
lini , l'un entre Donna Rachele, la veuve
de l'ex-dictateur , qui est âgée de 57 ans,
et un propriétaire de vignobles âgé de

59 ans, Vito Calise; Vautre entre Anna-
Maria , la fille cadette du « duce », qui
compte 18 printem ps, et le fils de Vito
Calise, Vincenzo, qui en a 21. Les deux
familles ne confirmen t toutefois pas ces
rumeurs.

Romano Mussolini , le troisième fils du
«duce », un je une homme de 20 ans, a
fait j ustice de ees bruits, mais il a ad-
mis que des relations très étroites se
sont nouées entre les deux familles. « Ma
mère, a-t-il dit, a rencontré pour la
première fois M. Vito Calise l'été der-
nier, à l'époque où Mme Calise était atr
teinte d'une grave maladie de coeur dont
elle devai t mourir quelque temps après.
Ma mère a prêté assistance à M. Calise
pour les préparatif s de l'en terrement.
Telle est l'origine des relations qui les
unissent. Je puis toutefois démentir tout
bruit de mariage. En ce qui concerne ma
sœur Anna-Maria , je ne puis rien af-
firmer de précis. Toutefois, ma soeur
n 'est pas encore remise de la maladie
qui l'a terrassée dans sa prime jeu-
nesse. »

Anna-Maria est une j eune fille de pe-
tite taille , forte et légèrement cl andi-
cante des suites de la paralysie infan-
tile. Elle n'en est pas moins très active
et ne cesse d'aller à la plage pour s'y
baiguer avec les j eunes gens et lès jeu -
nes filles de son âge. Il convient de dire,
enfin , que ces rumeurs ont trouvé un
certain crédit du fai t  de l'arrivée à l'île
d'Ischia d'Edda Ciano et de son fi's
Maurizio . âgé de sept ans. Ainsi.'tonte
la famille de l'ex-dictateur se trouvé à
Tsohia . à l'exception du fils aîné: vit to-
rio . exilé en Argentine.

LIRE AUJOURD'HUI
EN QUATRIÈME PAGE

Au fil des ondes courtes
par le Père Soleil

ABONNEMENTS
1 an 6 mois 3 moit 1 moi»

SUISSE, franco domicile 24.— 12.20 6.20 2.20 '
ETRANGER : Mêmes tarifs qu'en Suisse (majorés des frais
de port pour l'étranger) dans la plupart des pays, à condition
de souscrire à la poste du domicile de l'abonné. Pour les antres

pays, notre bureau renseignera les intéressés

A N N O N C E S
18 c. le miUimetre, min 4 fr. Petites annonces locales 12 _ .

min. 1 fr. 20. — Avis tardifs 35, 47 et 58 c.
Réclames 60 c. locales 35 c Mortuaires 20 <_ , locaux 16 e.

Pour les annonces de provenance extra-cantonale :
Annonces Suisses S. __ ., agence de publicité, Genève,

Lausanne et succursales dans toute la Suisse

Gomment un humoriste
explique l'apparition

des «soucoupes volantes»

FANTAISIE YANKEE

WASHINGTON , 8 (A.F.P.). — Un hu-
moriste vient d'éolaircir le mystère des
«soucoupes volantes ».

Un jongleur de la côte du Pacifique
vient en effet d'envoyer un télégramme
au président Truman , annonce la Mai-
son-Blanohe. pour lui expliquer que ces
« soucoupes » n'étaient que ses instru-
ments de travail qu'il n'a plus été à
même de contrôler au cours.d'une de ses
apparitions sur la scène ! .________——__.

Une « soucoupe volante »
aurait été trouvée
et remise à l'armée

ROSWELL (Nouveau - Mexique) , 9
(Reuter) . — Une station d'aviation amé-
rica ine annonce qu 'une « soucoupe vo-
lante » a été trouvée près d'une ferme
et remise à l'armée.

Cette trouvaille a déj à été faite la
semaine dernière.



Echange
J'offre un appartement

de quatre pièces, très
confortable, au centre de
la vlile contre un de
quatre ou cinq pièces,
avec confort et Jardin, en
dehors de ville, éventuel-
lement & Peseux ou Cor-
celles

Adresser offres écrites
à M. N. 68 au bureau de
la Feuille d'avis.

A louer dans bel im-
meuble, à personnes traj i-
qullles,

appartement
de quatre pièces, mo-
derne quartier est. —
Adresser o_ï_ _ s écrites &
M. M. 71 au bureau de
la Peullle d'avis.

Echange
Qui échangerait un lo-

gement de trois pièces,
avec balcon, i, Peseux,
contoe un grand loge-
ment e_i ville ?

Adresser offres écrites
à H. D 73 au bureau de
la Peullle d'avis.

Ingénieur cherche &
louer

local
ou chambre

Indépendant pour bureau
cru logement, éventuelle-
ment une ou deux pièces
meublées. Adresser offres
à K. B 57 au bureau de
la Feuille d'avis.

Petit
appartement

Jeune prof eseeur de
l'Ecole supérieure cher-
che d'urgence un appar-
tement avec cuisine et
bain. Adresser offres écri-
tes à M. V 76 au bureau
de la Feuille d'avis.
JEUNE FONCTIONNAIRE
cherche une petite cham-
bre si possible dans les
quartiers avenue du 1er-
Mars. Beaux-Arts, fau-
bourg de l'Hôpital. Paire
offres écrites à M. B. 153
au bureau de la Peullle
d'avis.

Monsieur cherche une
CHAMBRE

si possible indépendante,
au centre de la ville, pour
le 10 Juillet. Adresser of-
fres écrites à A. B SI
au bureau de la Feuille
d'avis.

Je cherche à louer un

GARAGE
si possible dans le centre
de la ville. Adresser affres
écrites è. P. R. 68 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Demoiselle cherche
CHAMBRE

stable, si possible indé-
pendante et au centre. —
Adresser offres écrites &
E. B. 66 au bureau de
la Feuille d'avis.

Monsieur cherche cham-
bre pour tout de suite,
avec ou sans pension. —
Adresser offres écrites à
J. D. 56 au bureau de la
Feuille d'avis.

Dépositaires -
vendeurs

Maison d'importation
demande dans chaque ré-
gion personnes solvables
pour la vente de ses pro-
duits alimentaires et in-
dustriels. Situation de
ler ordre £ bon travail -
leur pouvant garantir la
marchandise

Ecrire sous chiffres P
W 40529 L à Publicitas,
Lausanne.

Famille suisse, rentrant
de l'étranger, engagerait
pour trois mois dès le
ler août, une

femme de chambre
Bons gages. Faire offres
à F. Christen, château
de Goreter. tél. 6 71 20.

JEUNE HOMME
de ¦ 16 ans cherche place
facile pour le 15 Juillet.
Nourri et logé. Adresser
offres écrites à G. V. 39
au bureau de la Peullle
d'avis

DAME
déjà âgée, encore active,
sachant cuire, désirerait
trouver place dans petit
ménage simple et propre.
Adresser offres écrites à
D. M. 52 au bureau de la
Feuille d'avis.

JEUNE FILLE cherche
place dans petit ménage.
A

Colombier
de préférence. Entrée im-
médiate. S'adresser à Mlle
Marie Hostettler, Aumont
(Fribourg).

Ebéniste
cherche emploi dans ébé-
nlsterle ou menuiserie ;
libre tout de suite. Ecrire
& case postale 144, Neu-
châtel 1.

On cherche un

ouvrier maréchal
Entrée tout de suite ou
à convenir. Salaire selon
contrat collectif. Place
stable. S'adresser : Racine,
maréchal, le Landeron,
(Neuchâtel)

On cherche un

jeune homme
sérieux comme portier -
garçon de maison. Entrée
Immédiate. Offres avec
prétentions à l'hôtel Blau-
kreuz, A. Muller Schlat-
ter, Interlaken. tél. 4 63.

On cherche pour tout
de suite une

jeune
sommeiière

pour café-brasserie, éven-
tuellement DÉBUTANTE.
Place à l'année. Très bon
gain. Un Jour de congé
par semaine Faire offres
avec photographie à l'hô-
tel du Lac Auvernier,
tél. 6 21 94.

On cherche une

jeune fille
ayant terminé l'école pour
aider au ménage et s'oc-
cuper d'une .fillette de
3 ans

Offres à, Mme Roth,
Wlnterth urerstra .se 144,
Zurich 6.

Mécanicien-
outilleur

qualifié et expérimenté
serait engagé par La Bé-
roche S.A. fabrique de
décolletages, Chez-le-Bart
(Neuchâtel), tél. 6 71 29.

On cherche une per-
sonne bien recommandée
pour le

service de table
dans famille, deux à qua-
tre soirs par mois. Télé-
phoner au No 5 1375.

Jeune ébéniste
cherche place pour le
mois d'août, si possible à
Neuchâtel. — Adresser
offres écrites à P. Z. 38
au bureau de la Feuille
d'avis.

Commis-
magasinier

libre le matin, cherche
emploi. Ecrire sous chif-
fres O. M. 66 au bureau
de la Feuille d'avis.

JEUNE FILLE#
avec certificats de l'Ecole
de commerce, cherche oc-
cupation du 10 Juillet au
10 août. Adresser offres
écrites à V. K. 74 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

j eune dame cherche

travail
à domicile

horlogerie ou autre.
Demander l'adresse du

No 72 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche pour gar-
çon de 11 ans

place de vacances
pour environ quatre se-
maines dès le 14 Juillet ,
dans famille où 11 aurait
l'occasion de parler le
français. Bonne surveil-
lance exigée.

Offres à E. Schori, In-
génieur, Elchholzll 14,
Bienne.

Dame seule

cherche travail
le soir ou ie matin dans
entreprise pouvant lui
procurer une chambre
non meublée Références
à disposition! S'adresser ,
le soir, à Mme Senn chez
M. Perret, Sablons 7.

On cherche

place facile
pour Jeune fille parlant
très bien le français, pour
ilder au ménage et au
magasin. Neuchâtel ou
învirons de préférence.
Adresser offres écrites en
allemand à D. F. 55 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Etudiante
viennoise

cherche place pour deux
mois dans une famille de
langue française, comme
aide de ménage ou insti-
trice d'allemand ou d'an-
glais. Erika Baldla, In-
nerberg-Sariswll (Berne).
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VILLEJE Bl NEUCHATEL

Fête de la jeunesse
Vendredi 11 juillet 1947

CORTÈGE
8 h. 30 Formation du cortège sur le quai

j_ Léopold-Robert et dans les rues abou-
tissantes.

i
9 h. Départ. Parcours : cette année, il n'y

aura pas d'évolution du cortège sur
la place Alexis-Marie-Piaget et le
cortège ne passera plus par la
Grand-Rue.
Le public eet prié de se tenir sur les
trottoirs pendant le défilé.
La Commission scolaire sera recon-
naissante à la population de pavoiser
les maisons sur le parcours du
cortège.

10 h. Cérémonie dans les deux temples.
A LA COLLÉGIALE, seuls les invités
porteurs d'une carte sont autorisés
à occuper les places réservées avant
l'arrivée du cortège. Le public n'est
admis qu'une fois les élèves et les
invités placés.
AU TEMPLE DU BAS, le parterre
est réservé aux élèves et aux mem-
bres du corps enseignant ; le public
n 'a accès qu 'aux galeries.
Seuls les invités porteurs de cartes
ont l'autorisation d'entrer dans le
temple avant l'arrivée du cortège.
Les parents accompagnés de petits
enfants ne seront pas admis dans
les temples.

PROGRAMME DES RÉCRÉATIONS
DE L'APRÈS-MIDI

Cette année encore, ces manifestations se
dérouleront sur le quai Léopold-Robert.
Dès 13 h. 30 : Concours de gymnastique des

garçons sur le terrain de jeux de la Mala-
dière.

. Jeux de concours, tombola, carrousels, sur
le quai Léopold-Robert.

Dès 15 h. : Collation dans le préau du collège
de la Promenade.

15 h. : Polonaise, sur la place Alexis-Marie-
Piaget.

COMMISSION SCOLAIRE.
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JE|j& Bibliothèque
TJjKp de la ville
La Bibliothèque sera fermé e du lundi
U au samedi 26 juillet pour la révision

et les nettoyages.
Le directeur.

PROPRIÉTÉ
FAMILIALE

A VENDRE aux Rasses, rière Bullet,
composée de trois appartements, dont
un de six chambres, hall, bains, chauf-
fage central , deux grandes terrasses ; un
second de cinq chambres, bail , chauf-
fage central et un troisième de quatre
chambres. Deux garages , grand jardin.
Terrain de 1865 m3 magnifiquement
situé. — S'adresser aux notaires Cam-
piche et Stockli, à Sainte-Croix.

Peseux-
Corcelles
Je cherche à acheter

une villa confortable de
quatre à six pièces, avec
garage et Jardin Possi-
bilité d'échange avec un
appartement confortable
de quatre pièces au cen-
tre de la ville. Adresser
offres écrites à O. W. 70
au bureau de la Feuille
d'avis.

Villa à vendre
à Neuchâtel

à dix minutes de la gare,
quartier tranquille, com-
prenant deux logements
de cinq chambres, tout
eonfort et un pignon de
¦trois chambres. Rez-de-
chaussée de cinq cham-
bres libre immédiatement.
Terrasses et Jardin , sur-
face totale: 858 mJ . Bello
vue S'adresser à Etude
Dubois, notariat et gé-
rances, rue Saint-Honoré
2 Neuchâtel.

Vente d'immeuble
au Landeron

Les héritières de Monsieur John MICHOUD,
au Landeron, mettent en vente l'immeuble
suivant :

CADASTRE DU LANDERON
Article 4261, Les Cloux, habitation 58 m'

jardin , verger, 723 m'
Assurance du bâtiment Fr. 15,000.—
Estimation cadastrale Fr. 17,000.—

On peut visiter l'immeuble en s'adressant à
M. Pfister-Michoud, tous les soirs, de 19 h. à
20 h., et le samedi après-midi.

Pour tous renseignements et pour traiter,
s'adresser au notaire Alexandre Gicot, au
Landeron.

BAUX A LOYER
_ l'imprimerie de ce journal

A LOUER A COLOMBIER
à partir du mois d'octobre 1947, belle
propriété comprenant maison de sept
chambres, chambre de bains, dépendan-
ces, garage, grand jardin. — Pour tous
renseignements, s'adresser Etude Jean-
neret et Soguel, Môle 10, Neuchâtel.

Entreprise industrielle
de Neuchâtel

cherche pour entrée immédiate

jeune employée
bien au courant de tous les travaux de bureau,

éventuellement débutante.
Adresser offres écrites à D. U. 75 au bureau

de la Feuille d'avis.

Importante entreprise de da Suisse
centrale cherche

EMPLOYÉES DE BUREAU
Débutantes éventuellement acceptées.
Travail intéressant et bien rétribué.
Cours d'allemand gratuits organisés
par la maison. Cantine avantageuse.
Faire offres avec curriculum vitae,
prétentions et photographie, sous

chiffres 22191 LK, à Publicitas,
Neuchâtel.

Nous cherchons pour tout de suite un

MAGASINIER
ayant l'habitude de travaux d'emballage, de
déblayage et de nettoyage. Place stable pour
homme travailleur et consciencieux.

Adresser offres écrites à H. D. 67 au bureau
de la Feuille d'avis.

Agence générale d'assurances enga-
gerait pour date à convenir,

j eune employé (e)
au courant de la branche «assurance»
pour la tenue de la comptabilité et
pour tous travaux de bureau. —
Personne qualifiée, habile, énergique
sera préférée. Discrétion garantie .

Offres manuscrites à case postale
123, Neuchâtel 2 Gare.

Grande entreprise d'exportation de Suisse romande
cherche pour entrée immédiate ou à convenir une

sténo-dactylographe
ayant de la pratique, sachant parfaitement la sténo-
graphie française et allemande.

Les candidates s'intéressant à un tel emploi sont
priées d'adresser leurs offres, avec curriculum vitae,
photographie, copies de certificats et prétentions de
salaire, sous chiffre V 101507 X à Publicitas, Genève.

ENTREPRISE INDUSTRIELLE engagerait

aide comp table
capable et consciencieux, connaissant les travaux de comptabilité et
de bureau. Emploi stable. Stage exclu. Présenter offres , accompagnées
de copies de certificats, références et indiquant date d'entrée et
prétentions, sous chiffres P. C. 32031 L., à Publicitas, Lausanne.

Maison industrielle du canton de
Zurich engagerait pour son départe-
ment de vente un

j eune employé
pour la correspondance française. —
Bonnes notions d'allemand deman-
dées. Bonne occasion de se perfec-
tionner dans la langue allemande. —

Offres écrites détaillées avec photo-
graphie et prétentions de salaire sous
chiffres O. R. 64 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche, pour entrée immédiate
ou à convenir, pour correspondance
allemande et française, service du
téléphone et classement, une

sténo-dactylographe
de préférence de langue maternelle
allemande. Faire offres (avec curri-
culum vitae, date d'entrée éventuelle,
prétentions de salaire, âge, photogra-
phie) à Fabrique suisse de ressorts
d'horlogerie, Peseux.

Banque Commerciale à Zurich
cherche pour entrée immédiate ou à

convenir

j eunes
sténo-dactylographes

habiles pour ses divers services. Faire
offres avec prétentions sous chiffres

F 13340 Z à Publicitas, Zurich.

COMPOSITEUR-
TYPOGRAPHE

de langue française trouverait emploi
stable dans le service des journaux
de notre entreprise.

S'adresser â l'Imprimerie Centrale
et de la Feuille d'avis de Neuchâtel.

- I -

Pour le 16 août ou date
à convenir , Je cherche
une

jeune fille
pour aider au ménage.
Place agréable , vie de fa-
mille. Gages selon en-
tente.

Ecrire a Mme Kolpin,
Mail 50, tél. 530 46.

IMPORTANTE INDUSTRIE DE L'ALI-
MENTATION, A QUELQUES MINUTES DE
BERNE,

CHERCHE
pour entrée ler septembre 1947, jeune

sténo-
dactylographe

expérimentée, de langue maternelle française,
connaissant l'allemand, pour correspondance
et travaux de bureau en général. Place stable
et bien rétribuée. — Offres détaillées avec
curriculum vitae et prétentions , photographie
et certificats sous G. 12296 Y., à Publicitas,
Berne.

Maison importante de la place cherche,
pour entrée immédiate ou à convenir,

chauffeur actif ,
honnête et débrouillard , connaissant bien son
métier, pour la conduise de camions lourds.
Faire offres écrites avec références et préten-
tions à U. E. 62, au bureau de la Feuille d'avis.
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cherche

JEUNE FILLE
ou JEUNE GARÇON

ayant terminé ses écoles,
pour travaux de bureau et courses.
S'adresser aux bureaux de Tivoli.

JEUNE HOMME
de 16 ans, ayant fait une
année d'école secondaire,
cherche place

d'apprenti
dans bureau de la ville.
Adresser offres écrites à
D. K. 63 au bureau de la
Feuille d'avis.

Oublié
un paquet devant le ma-
gasin Bâta. La personne
qui en a pris soin vou-
dra bien aviser Mme
Schertenleib, Enges.-' Ré-
compense.

Perdu dimanche soir
un gant de dame

en peau mauve, dans le
Jardin de l'hôtel Pattus,
à Saint-Aubin. Récom-
pense à qui le renverra
« A la Reine-Berthe », à
Yverdon.

André Dirac
MASSEUR AUTORISÉ

PAR L'ÉTAT
Massages

pour sportifs
à l'entraînement

Tél. 5 34 37
Se rend à domicile
Faubourg du Lac 3

Monsieur Maurice-Albert RUEDIN, ses en-
fant s et petits-enfants, ainsi que les famUIes
parentes et alliées, expriment leurs sincères
remerciements à toutes les personnes qui les
ont entourés de leur bienfaisante sympathie
pendant la grande épreuve qu'ils viennent de
traverser.

Un merci tout spécial aux nombreuses per-
sonnes qui ont visité leur chère disparue pen-
dan t sa maladie.

Très sensibles aux nombreux témoignages de
sympathie et d'affection qui leur ont été
adressés,

Mademoiselle Alice WUTHIER, à Cernier ;
Madame et Monsieur Maurice SOGUEL-

WUTHIER , à Xeuchâtel ;
Monsieur Charles YVUTHIER, à Cernier,

ainsi que les familles parentes et alliées , expri-
ment leur gratitude à toutes les personnes qui
ont pris part à leur deuiL

Cernier, 8 juillet 1947.

^———— Bfi m-i imi_-M_______-
T|

Madame Jules VIRCHAUX, ses enfants,
petits-enfants et familles alliées, très touchés
par les nombreux témoignages reçus k l'occa-
sion du départ de Jl. Jules Vlrchaux , expri-
ment leur pro fonde gratitude aux personnes
qui ont pris part à leur grand deuil.

Saint-Biaise, le 9 juillet 1947.
_______ _____________________ _______________________

_________________ ________________ ¦fflrrrin iimiT
Madame veuve Anna MARTEsELLI-HART-

MANN, les familles César MARTIXELLI-
STETTLER et Antoine MARTINELLI-KCHNI,
profondément touchés des si nombreux témoi-
gnages de sympathie reçus à l'occasion de leur
grand deuil, prient toutes les personnes qui y
ont pris part , de trouver ici l'expression de leur
plus vive reconnaissance et leurs sincères
remerciements.

Cerlier , le 7 juillet 1947.

Dans l'impossibilité de répondre personnehe- I
ment aux nombreu x messages de sympathie I
reçus lors du décès de M. Amandus L'EPLAT- I
TENIER nous exprimons à chacun nos senti- I
ments de profonde gratitude.

Les famIUcs affligées. \ ;
Les Hauts-Geneveys, 7 juillet 1947.

On cherche pour tout de suite un jeune

boulanger-pâtis sier
ou boulanger sachant bien travailler et propre-
ment. Salaire : Fr. 250.— à 280.— ; pension
et chambre. Libre le dimanche. — Faire offres
à la boulangerie-pâtisserie E. Kaeser, Cerlier
(lac de Bienne).

ON CHERCHE

MANŒUVRE
(aide-magasinier)

Entrée immédiate. S'adresser à
BUTAGAZ S. A., SAINT-BLAISE
ROUTE DE MARIN - Tél. 7 54 10

ON DEMANDE un

AUXILIAIRE
D'IMPRIMERIE

pour le département des machines,
avec travail partiel de nuit.

Place stable.
Adresser offres écrites à l'Imprimerie

Centrale et de la Feuille d'avis,
service technique, Neuchâtel.

Maître jardinier
cherche place pour son fils chez horticulteur
comme fleuriste-bouquetier. On préférerait
une place où il pourrait apprendre le fran-
çais et fréquenter une école de métier plutôt
qu 'un salaire élevé. Si possible à Neuchâtel.
Offres à P. Zumstein , jardina ge, Riehen/Bâle.

Jeune commerçant diplômé, 19 ans, aUemand,
français,

CHERCHE PLACE
pour la période des vacances (un-deux mois) dans
banque ou entreprise commerciale pour perfection-
ner ses connaissances. — Adresser offres sous chif-
fres P. 4805 N., à Publicitas, Neuchâtel.



TCHICKIE
FEUILLETON

de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »
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par 63
Elenore Métier in

C'était la seule façon d'éviter qu 'à
la longue les langues finissent par se
délier...

Au restaurant , Janina l'accueillit
par un sourire amical :

— Alors, mon chou, tu cs bien
avare de tes nouvelles ! J' ai inondé
de mes lettres l'hôtel dont tu m'avais
donne l'adresse , sans que tu daignes
seulement me répondre par un petit
mot...

— J'étais tellement occupée...
— Somme toute , si ta mère n 'était

pas tombée malade , tu serais restée
enterrée dans tes montagnes !

— J'aimais bien ce genre de vie.
— Ouais ! n 'empêche que tu es ren-

trée depuis un mois, à ce que m'a dit
Mary.

— A peu près.
Janina se pencha vers Tchickie :
— Franchement , tu m'étonnes ! Tu

as l'air d'une dame patronness e !
Ecoule , viens avec nous samedi soir.
J'ai un type épatant à te présenter ,
je l'ai gardé exprès pour toi , d'autant

plus que je ne suis pas son genre de
beauté.

Tchickie hocha la tête :
— Oh ! très peu pour moi ! Pré-

sente-le à Stella !
Janina écarquilla les yeux :
— Tu es folle I Je t'assure qu'il

t'emballera !
Distraite , Tchickie ne répondit pas

et Janina , croyant comprendre, reprit
affectueusement , à voix basse :

— Tu penses donc toujours à lui,
mon petit lapin ?

— Ne fais pas l'idiote !
— Bon , bon , en tout cas rappelle-

toi que la je unesse est courte, si la
vie est longue ! A propos, il est ici
en ce moment. Je l'ai rencontré l'au-
tre soir et nous avons bavardé en-
semble.

— Grand bien te fasse, mais ça ne
m'intéresse pas.

— Tu as l'air de l'intéresser joli-
ment encore , pourtant. Il n 'a parlé
que de toi et il avait l'air de porter
le diable en terre.

— J'espère que tu ne lui as pas dit
où j'étais ?

— Oh I j'ai dit que tu étais dans
un ranch , quelque part dans la na-
ture , en train de briser des cœurs
de fermiers , c'est fout.

— Et « elle » est-elle ici avec lui ?
— Je ne crois pas, il a l'air de

n'être venu que pour ses affaires. Si
j'ai bien compris, le papa Moore lui
a donné un boulot tout en or.

Janina haussa les épaules et ajouta
brusquement :

— Je ne sais pas si je me trompe,

mais l'idée me trotte par la tête qu'il
n'est pas heureux, malgré tout l'ar-
gent qu 'il gagne maintenant.

— Tu trouves qu'il est à plaindre?
Ah, là , là , il y en a de plus malheu-
reux, je t'assure !

— On dirait qu'il est travaillé par
un regret , un remords, j e ne sais
quoi...

— Tu as vraiment de la compas-
sion de reste !

— Bon , n'en parlons plus. Vien-
dras-tu avec nous, samedi ?

— Non. Je ne peux pas quitter ma-
man.

Janina eut un sourire moqueur.
— Tu ne veux plus de Prince

Charmant dans ta vie ?
— Tu l'as dit . Ça ne m'intéresse

plus.
En rangeant ses affaires , le même

soir, Tchickie rretouva le chèque que
Barry Dunne lui avait envoyé pour
l'enfant et qu 'elle avait oublié.

Elle Pépingla à une feuille sur la-
quelle elle écrivit :

« Celle à qui était destinée cette
somme n'a pas vécu. »

Et elle envoya le tout à Barry.

Pour liquider tout le passé, il ne
restait plus à Tchickie qu'à se sépa-
rer d'un petit paquet, dissimulé dans
son placard à chaussures, et qui con-
tenait de minuscules chaussons de
laine, de petites robes et des langes.
Un après-midi, elle s'en saisit et se
rendit à l'Armée du Salut. Dans le
hall , le bureau était désert. Tchickie

posa vivement son paquet sur le
comptoir, avec un billet qu'elle avait
préparé : « Don anonyme », et sortit.

Personne ne l'avait vue. Le soleil
printanier brillait .Elle se sentit sou-
dain entièrement libérée et, pour
jouir complètement de ce sentiment ,
comme il était près de midi , elle
alla à la rencontre de Janina.

En route, elle croisa quelques an-
ciennes camarades de bureau , qui lui
demandèrent gaiement de ses nou-
velles. Son sentiment de sécurité
s'accrut , et elle accepta d'accompa-
gner dans les grands magasins Ja-
nina qui avait quelques emplettes à
faire.

Elles examinaient ensemble des
rubans lorsque Tchickie, levant les
yeux, aperçut un visage connu.
C'était celui d'une grosse fille blon-
de, insignifiante, à qui elle avait
acheté , à Stockton , avec Agnès Rob-
bin , tous les éléments de la layette
de sa fille.

— Je m'en vais , je suis pressée !
murmura-t-elle à Janina interdite.

Et , courant presque , elle fendit la
foule , et se précipita dans la rue ,
comme une voleuse. Janina la rejoi-
gnit , hors d'haleine :

leries de Janina. Qu'aurait-elle dit si
la petite vendeuse de Stockton s'était
approchée d'elle, avec son sourire
commercial , en s'informant :

— Vous êtes tout à fai t remise de
vos couches, Mrs Clayton ? Et com-
ment va votre beau bébé ?

La panique, dont elle s'était crue
délivrée lui revenait , glaçante. A tout
moment, elle pouvait rencontrer le
Dr Emerson , Agnès, Dorothy, n 'im-
porte qui , et , le sourire aux lèvres,
ou pleins d'interrogations , sans ma-
lice, ils pouvaient détruire , par une
seule phrase , le laborieux édifice de
sa sécurité.

Dans son lit , ce soir-là , elle fit
mentalement la liste de tous ceux
dont elle devait fuir la vue. Certes,
pour la plupart, ils ne bougeaient
guère de Saint-Joachim. Ils n'avaient
aucune raison de se rendre dans la
grande ville , et moins de chance en-
core d'y rencontrer précisément celle
qui voulait les fuir . Mais aucun rai-
sonnement ne pouvait triompher de
îa terreur qui envahissait Tchickie.

Son père voyait avec inquiétude
qu'elle avait repris ses yeux cernés
et son air mélancolique. Un soir, tan-
dis qu'elle essuyait la vaisselle, il
vint la rejoindre dans la cuisine et
lui demanda, hésitant :

— Qu'est-ce qui te prends ? cria-
l-elle en lui prenant le coude.

— Je ne sais pas... Quelqu'un que
j'ai vu et que je ne veux pas saluer...

— Tu as pris des manières joli-
ment rustiques , dans ton ranch ! On
n'a pas idée de filer comme cela !

Peu importait à Tchickie lés rail-

— Regrettes-tu ta situation , ma
Tchickie ? Voudrais-tu reprendre le
poste que la maladie de ta mère t'a
forcée à quitter , et n'oses-tu pas nous
le dire ?

— Pas du tout, je rassure 1

Tchickie avait répondu avec tant
de sincérité qu 'il se rasséréna.

— Bon ! Alors dis-moi si tu pré-
fères le bleu ou le rouge ?

— Le bleu ou le rouge ? répéta
Tchickie étonnée. Pourquoi ?

— Tu îe sauras plus tard. Réponds-
moi !

Et comme Jenny entrait, il répéta
sa question :
— Bleue 1 f i t  Jenny sans hésiter.

— Très bien ! fit  Jonathan d'un air
mystérieux. Bile sera donc bleue.

Et quel ques jours plus tard , à midi ,
il fit irruption dans la maison , prit
sa fenume et sa fille par le bras et
tes entraîna dehors.

— Là ! Elle est bleue comme vpus
l'avez demandé !

Une petite auto bleue se prélassait
devant la grille. Interdite -,  les deux
femmes restaient bouche bée, et Jo-
natha n , radieux , expli qua :

— C'est ton ami Jack , Tchickie,
qui m'a fait faire de bons place-
ment .. Et voici le résultat. Allons,
montez !

Ils f irent  une promenade pendant
laquelle les cris d'admiration de Jen-
ny firent écho aux explications tech-
niques de Jonathan , en qui l'âme d'un
mécanicien venait de s'éveiller et,
au retou r, prenant le bras de sa fille,
il lui murmura :

— J ai voulu te faire cette surpri-
se, ma Tch i ckie , pour entendre de
nouveau ma petite alouette chante-r
comme autrefois. (£ -uivre)

Copyright by « Opéra Mundi »
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LES PRIX AVANTAGEUX
l que vous attendez !

COMPLETS VILLE. Qg |j||
I pour messieurs, depuis 149.— 129.— j j  O •"

VESTONS DE VILLE A B - il
3 pour messieurs depuis \m »MW • 

¦}; ¦

1 MANTEAUX DE PUIE 74pur coton , pour messieurs . . depuis m m9»

\\ PANTALONS FLANELLE <* O50 III
pour messieurs depuis M m / J

PANTALONS GOLF ~Apour messieurs depuis __fc"fr«™

I CHEMISES POLO jersreUne n. R90
pour messieurs depuis a&

I CHEMISES SPORT 10 50
I pour messieurs depuis I *L* I

¦ CAMISOLES 195coton blanc , pour messieurs, depuis a

¦ CAMISOLES 350
coton noir, pour messieurs, depuis m̂ \

I 
CALEÇONS toile blanche , *J 50 f \pur coton , pour messieurs, depuis *̂

\ CHEMISES SPORT 1350pour messieurs depuis ¦ i™

\ AUX fH PASSAGES
IJ^^^M̂^ NEUCHATE L 

B. 
A ! || |

QUELQUES

remorques pour jeep
sont encore disponibles ; prix intéressants,
pneus et carrosserie en très bon état. —
S'adresser à J. Schenk , Vaumarcus. Tél. 6 72 28.

__ ^^*_ - - <2___ 'B^^^*'' "¦»_ -_, T-GS ¦' séchertv, x p ^7p^t*f f f ^ f *p \  Ir —- "yM
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1 GROSSESSE
Ceinturés
spéciales
¦ dans tous genres
a aveo san< ne JC
g gl8 dep. "."M¦ Ceinture «Sains»

5 V. S.E. W.J.

1 ¦ ¦¦ ¦¦_._ ¦_ JI JI il » i| |[ n M n n n |

Ceintures
pour messieurs

Très grand
assortiment

Biedermann
maroquinier

NEUCHATEL

1er août
FEUX D'ARTIFICE premier choix

dès maintenant
au BAZAR NEUCHATELOIS

Saint-Maurice 11
Se recommande : G. GERSTER.

Décolleteuses
A vendre , trois décolleteuses TORNOS, quatre
outils, appareils en bout , capacité 10 mm.

CHARMILL.OT & GUNZIGER
Vicques (Jura-Bernois)

delabière

plus forte

l__-JUUUUUU--__Ul__L_l__U

Un biscuit
Spratt's

pour chaqu e race
de chien.

Nourriture complète
H. LUTHY

Terreaux 3, Neuchâtel

Avant d'acheter
ou d'échanger
un accordéon,

consultez
le spécialiste !

Choix superbe ;
tous les modèles
ACCORDÉONS ï

MUSIQUE

M. JEANNERET
TéL 5 14 66

Rue Matile 29
magasin : Seyon 28

NEUCHATEL

£es p mx qu'il vous f a u t

_̂_2fesfc=  ̂ m\ 9̂#_

I Pèlerines ou MANTEAUX [
' en plastic, capuchon détachable , teintes 4 si  5 .0
mode, au choix , g %Â Jy

le prix qu 'il vous faut j  «B _

f n i i i n i ¦»»«— . . ¦ iiii.ni-. __ i

^*U ""'̂  Pour voyages, vacances, etc.

fl E U C U ÛTEL

Appareil photographique
« Rolleiflex »

« Tessar », ouverture 3,8 F 7,5. En parfait
état , à vendre Fr. 400.— tél. 6 42 64, Cortaillod.

A VENDRE
un égouttoir à bouteilles,
une fromagère en ciment.
400 bouteilles dépareiUécs

à 10 c.
Dime 14, la Coudre,

tél. 5 36 90

SAUCISSONS
1er choix. Expédition con-
tre remboursement.

Paul Sottas, charcute-
rie Bulle.

A vendre une

motogodille
marque « J o h n s o n  »,
3,5 CV. S'adresser à l'hô-
tel Robinson , Colombier,
tél . 6 33 53.

PIANO
à vendre en très bon
état , marque suisse, cor-
des croisées, cadre en fer,
875 fr . - Adresser offres
écrites à A. R . 54 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

L'eczéma est guérissable
Vous trouverez , dans toutes pharmacies , les
comprimés de plantes HELVESAN 9 (Fr.3.25).
L'effet curatif est ressenti fréquemment après
une cure de quel ques boites. Faites un essai.

____________________________-____-_------------_--_H-_____________ ---ni

Des prix bien compris, 
^une qualité sélectionnée *

et par surcroît, 8
un très grand choix ! <o

DESCENTES DE LIT dépareillées Fr. 13.— C
3 TAPIS BOUCLÉS, 190/280 95_— (fl

TAPIS TISSÉS COTON, 200/300 cm. . . ÎOO.—
ENCADREMENTS DE LITS moquette ¦¦' •

coton 150.— J
ENCADREMENTS DE LITS moquette ~+

laine 170.— (̂ N
ï MILIEUX COTON, 190/290 175.— -̂

TAPIS DOUBLE FACE 140.— (|)
GRAND CHOIX de Kj

Nattes de chine - Cocos - Passages - Balatum *J?
Lino pour vérandas, halls, chalets CD

SPLENDIDE COLLECTION de
Rideaux - Tentures - Paravents - Jetées de divan ^̂ ¦

etc. ^_

SPICHIGER 1& ciE •
6, Place-d'Armes - Téléphone 511 45

'' '- —



AVANT DE PARTIR EN VACANCES
envoyez à

La Grappilleuse
ce que vous avez d'inutilis é dans vos
armoires et chambres-hautes , spécia-
lement des vêtements dont notre
magasin de vieux aurait un urgent
besoin.

« La Grap p illeuse » sera fermée du
21 juillet au 17 août ; pendant cette
période le petit char ne sera pas au.
marché le jeudi matin.

OCCASIONS
On offre à vendre : un

divan et deux fauteuils
. club » ; une machine à
coudre « Singer _• ; un
lustre. S'adresser, après
18 heures, à M. Eymann,
Grand-Rue 6, Corcelles.

A vendre un

vélo de dame
en parfait état. Deux
frétas t a m b o u r. Prix
avantageux. S'adresser à
Trudy Schweizer, restau-
rant du Théâtre Neu-
châtel.

BIBLIOGRAPHIE
« Mes fauvres » (1)

Fernand-Louis Blane vient de publier
un ouvrage extrêmement curieux et
attrayant sur ce sujet et en étroite colla-
boration avec le célèbre dompteur Voïtech
Trubka , connu dans toute l'Europe, au-
quel 11 fait raconter sa vie d'abord, puis
la manière dont il sait apprivoiser et
dresser ses fauves. Nous ne connaissons
rien de plus passionnant que les récits
d'un bellualre moderne, dont l'art est tout
de psychologie, de finesse et de compré-
henslf amour des animaux. D'un grand
courage aussi et d'une énergie peu com-
mune, le dompteur contemporain cherche,
avant toute chose, non seulement à deve-
nir l'ami de ses bêtes, mais à se falre des
amis d'elles.

« Mes fauves » est un livre qui s'adresse
aux profanes comme aux spécialistes, que
grands et petits liront avec Joie et cer-
tainement aussi avec profit.

(1) Edition Delachaux et Niestlé, Neu-
chfttel et Paris.

CARNET DU JOUR
Université : (Aula) 20 h. 15, Séance de

clôture du Conservatoire.
Place du port : 20 h.. Cirque Knie.

Cinémas
Palace : 20 h . 30, Les deux orphelines.
Théâtre : 20 h. 30, Ce que toute femme

désire .
Rex : 20 h 30, Contrebande au Texas.
Studio : 20 h . 30 Le chant du désert.
Apollo : 20 h. 30. Tourbillon blanc.

Emissions radiophoniques
Mercred

SOTTENS et télédiffusion ; 6.55, cours
d'espéranto. 7.10, le salut musical. 7.15,
Inform. 7,20, œuvres de Haendel. 11 h.,
émission matinale. 12.15, l'orchestre Cedric
Dumont. 12.29, l'heure. 12.30, le rail , la
route, les ailes. 12.45, inform. 12.55, La
muse populaire . 13.20. Grâce Moore. 13.30,
concerto de Mozart . 16.29, l'heure. 16.30,
musique symphonlque de Brahms 17.30,
les belles gravures musicales. 17.45, pour
les Jeunes. 18.30 musique pour les Jeu-
nes. 18.45, reflets d'Ici et d'ailleurs. 19.15,
Inform ct programme de la soirée. 19.25,
les résultats du Tour de France cycliste.
19.30, la situation Internationale. 19.40,
musique de tous les temps. 19.55. la vie
universitaire. 20.30 concert par l'O.S.R.
22.10 Le tribunal du livre. 22.30, Inform.
22.35. musique de danse.

BEROMUNSTER ct télédiffusion : 11 h.,
émission matinale 12.15, nouveaux dis-
ques. 12.40 concert populaire. 13.35. qua-
tuoi de Beethoven 14 h., musique variée.
16,30 , concert (Sottens). 17.30, pour les
Jeunes. 18 h., l'orchestre Tony Bell . 19 h.,
la chanson du mois : Juillet . 19.05 musi-
que dc films. 19.25, commui-iqués. 19.40,
écho du temps. 20 h , théâtre. 21 h. , dis-
ques, 21.15 les Semaines de concerts zu-
ricoises 1947. 22.05 , musique légère 22.30,
fantalsla radiophonlque.

Eîaî civil de Neuchâtel
NAISSANCES. — 2. De Bortoll, Jean-

Jacques, fils d'Alphonse Walter, marbrier,
à Corcelles-Cormondrèche, et de Slmone-
Mlna née Perret. 3. Gonln, Francis-Joël ,
fils da Louis-Aimé, agriculteur, è> Martel-
DsTnier , commune des Ponts-de-Martel, et
de Denise-Louise née Stauffer ; Stucker,
Blalse-Erlc, fils de Pierre-Albert, compta-
ble, à Neuchâtel, et d'Ellsa-Lydle née San.
doz. 4. Besson, Jacqueline-Pl.irre-te, fille
d'Henrl-Hermann, agriculteur, aux Loges
sur Fontainemelon, et de Rose-Marie née
Wuth ier. 5. Held, Anne-Marie, fille de
Hans-Paul, industriel, à Salnt-Blalse, et
de Germaine-Fanny née PFaregaux-Dlelf.

PROMESSES DE MARIAGE. — 4. Spei-
ser, Peter-Paul, pharmacien, à Bftle , et
Isabelle-Ma-Tgoierlte Kuhin, à Mumolien-
stein. 7. Ramp, Edouard , conitre-maltre
serrurier, et Lucette-Yvette Riu.ttdmann,
tous deux à Neruchfttel.

MARIAGES CÉLÉBRÉS. — 28 Juin.
Walthertj Ola/ude-René, commierçant, à Co.
lombler, et Yvonne Vôgeli. à Neuchâtel.
5 JuUlet. Rusca, Raymond-René, fonction-
naire communal, à Neuchâtel , et Artottc-
Andrée Jacot-Descombes, à Salnt-Blalse ;
Sol-uta. Charles-Henri, hortoger-outllleur ,
et Sylvïa Simond, tous deux à Neuchâtel.

LA GES TAPO EN NOR VEGE
PENDANT L 'OCCUPA TION

Les reportages de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

(BTJITE DR! LA PBKMIEBE PAGE)

Si Oslo, la capitale, a ete le centre
•des menées nazistes, la résidence du
fa uleiter et Reichskomisisar Joseph

erboven et le noyau de la dictature
nazie en Norvège, d'autres cités de
ce pays ont été peut-être plus harce-
lées encore, parce que les tortion-
naires avaient leurs habitants mieux
en main et sous les yeux. Il nous
semble pouvoir dire que Rengen et
Trondbjem ont été les plus grands
centres de la résistance, ce qui si-
gnifie que la persécution y sévit de
façon tou t spécialement féroce.

A mon arrivée à Trondhjem, je de-
mande à une jeune Norvégienne dans
quel immeuble la Gestapo s'était ins-
tallée. Elle me répondit ainsi :

— Après un court stage à l'hôtel
Phœnix, elle a émigré quelques mè-
tres p lus loin, au Misjonshote llet
(hôtel des Missions) . J' y al été em-
menée par cinq soldats allemands.

— Et pourtant vous saviez n'avoir
rien fait  ?

La jeune fille plonge ses yeux dans
le fjord de Troradheim, d'où ils res-
sortent bleus comme ses eaux. Puis
elle articule, d'un ton grave :

— Je savais au contraire avoir f ait
quelque chose... et même beaucoup.
Mais « eii-C> ne le savaient pas. J 'ai
pu m'en tirer avec des complicités
et... continuer.

Le «Misjonshotellet » a repris sa
destination première. Il me semble
oue les voyageurs qui y descendent
doivent avoir toujours le frisson en
franchissant ses portes et... en utili-
sant ses salles de bain...

J'ai eu le privilège de rencontrer
dans la même ville un jeune Norvé-
gien élancé, plein de jeunesse, de
santé, d'énergie, un beau type nordi-
que dont les yeux extraordinairement
bleus reflètent d'ordinaire une gran-
de douceur, mais peuvent devenir
aussi durs que les plus rudes monta-
gnes de son pays. Il me semble fort
connu et respecté à Trondhjem... et
ailleurs encore. Son odyssée mérite
d'être contée; selon son désir , nous

-, lui donnerons un prénom d'emprunt :
Harald .

Lorsque la Gestapo eut vent de son
activité de résistant, elle fit  l'impos-
sible pour s'emparer de lui ; mais
durant toute la guerre il demeura in-
saississable, bien qu 'il ait eu toutes
les témérités. La colère des nazis se
tourna alors vers sa fami lle, qui fut
douloureusement éprouvée ; et sa
fiancée fut arrêtée et torturée, de
1943 à 1945, dans le fameux camp de
concentration Grini près d'Oslo —
où croupissent aujourd'hui tant de
criminels de guerre — afin qu'elle
trahît son futur mari.

Mais femmes et hommes furent
stoïques et héroïques et c'est peut-
être la Norvège qui , de tous les pays
occupés, fit aux Allemands la vie la
plus dure. Aujourd'hui les deux jeu-
nes gens sont mariés, cependant la
santé de sa vaillante épouse est sé-
rieusement compromise.

— Après p lusieurs mois d'activité
clandestine , me dit Harald en buvant
son café à petites gorgées, te terrain
devint brûlant pour moi et en mars
1941, je quittai Trondhjem à skis
pour passer en Suède. Lorsque je
crus l'affaire oublié e, je rentrai ici.
Mais dès septembre de la même an-
née, je dus repasser en Suède. De
là je m'envolai vers l 'Angleterre en
mars 1942.

— Et vous y êtes resté ?
— Non. Je revins en bateau dans

mon pays pour y accomp lir une mis-
sion et demeurai à Trondhjem ju s-
qu 'en octobre. Après quoi je repas-
sai en Suède. Trois ou quatre jou rs
p lus tard, un avion m'emmenait en
Ang leterre , où je restai ju squ'en avril
1943.

— Après quoi vous n'avez sans
doute guère pu rentrer chez vous...

— J 'y revins cependan t et demeu-
rai à Trondhjem jusqu 'en juillet 1943,
pour repartir ensuite en Suède ; mais
cette fois-ci je f u s  arrêté à la fr on-
tière et incarcéré dans le camp sué-
dois d'Oestersund ; « Mon garçon,
m'a-t-on dit , vous pas sez trop sou-
vent la frontière : c'est louche. >
Après avoir été admonesté et relâche
au bout de quinze jo urs, je rentrai à
Trondhjem pour y rester trois se-
maines. Puis je retournai en Suède,
mais en passant par un autre poste.
Nous étions alors en janvier 1944.

— Quelle folle audace I Vous pou-
viez être reconnu, dénoncé... Et com-
ment pouviez-vous vous déplacer si
souvent , en plein hiver ?

— A skis, c'est très facile. On met
de deux à quatre jo urs iusqu'à la
frontiè re suédo ise, selon les condi-
tions atmosphéri ques. Je connais ad-
mirablement le chemin ainsi que tou-
tes les possib ilités de refuge de ces
parag es solitaires où la nature a des
colères de furie. Au reste je ne me
suis pas attardé en Suède : au bout
de deux mois, je repris l'avion pou r
l'Ang leterre. Un autre me ramena en
Suède. En j anvier 1945, j 'atteignis à
skis l'extrême nord de la Norvège
pour y établir des contacts , exécuter
des plans d'action, entraîner des pa-
rachutistes.

— Et vous n'avez plus eu d'ennuis
avec les postes de frontière suédois ?

— N on. Vers la f in  de l'année 1943,
la Suède m'avait chuchoté : « 0 K,
maintenan t nous vous aiderons : vous
êtes dispensé du contrôle militaire
suédois ». En mars 1945, je passai

une semaine en Norvège septentrio-
nale avec des Américains , puis quinze
jours avec trente de mes compatrio-
tes, ép iant dans nos montagnes les
patrouille s allemandes, qu 'il s'agissait
de supprimer... Et puis vint le jour
de la libération , qui me permit de
gagner par le train, Stockholm , d'où
je me précipitai à Trondhjem pour
y retrouver ma fiancée , torturé e de-
puis 1943, dans un camp de concen-
tration...

—Et après cinq années d'une vie
aussi mouvementée, éprouvez-vous de
la difficulté à vous réadapter à une
existence tranquille et normale ?

— Beaucoup... oui, vraiment beau-
coup...

Un silence mélancolique règne ; je
n'ose troubler la méditalion d'Ha-
rald... que de souvenirs poignants
doivent se presser dans sa mé-
moire !...

U n est point 1 un des plus grands
héros norvégiens ; car tous les Nor-
végiens ont été des héros. Seule une
petite poignée de dévoyés entre-
voyant , comme Quisling, "une occa-
sion unique de jouer enfin un rôle,
de jouir u'une vie dorée pendant l'oc-
cupation , ont trahi leur roi et leurs
compatriotes dignes de leur souve-
rain. Une petite poignée seulement,

mais si néfastes ! Connaissant cha-
cun de leurs concitoyens , ils les dé-
nonçaient , trahissaient , se vengeaient ,
orientaient , guidaient la Gestapo.
Tous les pays occupés ont connu
cela. La proportion des collabora-
tionnistes norvégiens a été de 1 à 2 %,
Un ou deux traîtres contre cent hé-
ros... Aujourd'hui ils ont expié, et les
moins coupables •-{'entre eux sont
honni s, retranchés de la société et
vivent comm e des pestiférés. Le châ-
timent est mérité.

.̂ . ̂ . _

La police de Trondhjem prépare
son installation dans un vaste bâti-
ment situé en face du Misjonshotellet
A son usage strictement personnel,
elle y amène un musée des horreurs.
Le chef de la police m'y a accompa-
gnée. Je n 'ai pu réprimer un frisson
d'épouvante en voyant réuni s tous les
instruments de torture qu'une imagi-
nation sadique a savamment inven-
tés pour le plaisir de faire et de voir
souffrir.

U est regrettable que le musée de
la torture nazie ne soit pas public.
On devrait même le faire circuler en
Europe, avec plus de raison et d'uti-
lité que la voiture d'Hitler...

Isabelle DEBRAN.

L'hôtel Phœnix sur la place du marché, à Trondhjem , où la Gestapo avait
tout d'abord élu domicile. Elle émigra ensuite au Misjonshotellet, séparé

du premier par une maison basse (à gauche de la statue).

tournées suisses de gymnastique féminine à Berne ?««
1 a.. . . J!r m , v Gymnastique individuelle

12.13 ii - i f lp -  IQ_T7 _ soir ées iJargsunntu} im HJarnmano cant-,n _ 11 Dans toutes les cantines , At hl. ti -mp Ipirpr - JPIIX - NatatinnIÉ-IO JUHfer 194 1 récréatives : ° B 20 h. 30 Grandes soirées récréatives de gymnastique aorès chaque reorésentation • K ndldllUII
i ICI • _ _ s- , Kermesse campagnarde d après Karl Grunder, ¦ « . , _ _ _  T P cna4 ue représentation . nonriS- ont0tinnp Hne cnp ntôe

Slir le WankdOrf Cantlne ' Musique de Stephan Jaegg i, Direction générale Organisées par I Association des Sociétés de gymnas- KepreSeiltatlOnS U6S 5006168
I 20 h. 30 et régie . Marc Doswald. 600 exécutants I "W 0 de la vil,e de Berne' 250 exécutants I Danse publique ! gf (]g |'ASS0CÎ6tlOD

ENTRÉES : Place de fête : carte d'un Jour et d'un après-midi ; Cartes permanentes pour 6, 4 et 2 jours Location d'avance : Place de la Gare, FvorriptiÇ (T. HP. 1IIY
Tribunes : carte de supplément pour une journée. Prix d'entrée : voir guide de fête. Tél. 675 82 Prix de vente du guide de fête : Fr. 1.50 tAGI -i-liGi gBllcld-lA
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Madame,
il est de retour...

le vrai

ronge baiser
paris
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Exigez-le,
il est impeccable
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Freiestrasse 59

Distribution exclusive pour la Suisse
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A APPEL
L'Université de Neuchâtel recevra du 25

juillet au 15 août (dates approximatives),

150
étudiants et étudiantes américains

Les personnes disposées à les héberger au
prix de Fr. 10.— par jour , tout compris (sauf
blanchissage) sont priées d'envoyer leurs
offres écrites au Secrétariat de l'Université
jusqu 'au 12 juillet.

POUR LA FÊTE
DE LA JEUNESSE

Sandalettes comme cliché, Q OA
27-29 •¦W

brun ou rouge, 30-35 . . .  ¦ U»»"

Un lot de sandalettes blanches "1 Qfl
21-29 li«U

Un lot de sandalettes beiges T Qf|
21-29 IM.HI

Un lot de sandalettes blanches Q QA
30-33 DitW

Un lot de sandalettes beiges Q QA
30-35 Ui»W

19 snUn lot de souliers bruns . . ¦ fc"«*U

SSB 16-80 17.80 19.80
Sandalettes , 36-42 l OsOU

¦
\Utjrj) Neucliâtel

Fabrication
de bas à varices

et de

gaines élastiques
ainsi que sur mesure

Mme Divernois-
Massaroli

rue de la Gare
Fleurier

Tél. 9 12 80
Sur demande, on
se rend à domicile

le lundi

80,000 francs
au 6 %

sont demandés pour l'a-
chat d'un Immeuble com-
prenant quatre apparte-
ments et l'extension d'un
commerce de droguerie
en plein rapport. Toutes
garanties de sécurité et
de discrétion. Paire offres
sous chiffres P. C. 13678
!_., à Publicitas, Lausanne.

A vendre (double em-
ploi) un POTAGER
avec grille four , bouil-
loire et tuyaux, 30 fr . et
un potager à gaz, trols
feux. avec four, 30 fr.

Eugène Borel , Ravlê-
res 12.

MODES
Encore quelques ravis-

sants chapeaux, très avan-
tageux, pour dames et
Jeunes filles, au salon de
modes MARIE MULLER,
Beaux-Arts 13

llllllllllllillllllllllllllllllllllllllllllll
O r â e e  â son

outillage moderne
à ton

grand choix
de caractères

è ton
riche assortiment

de papiers

l'imprimerie Centrale
Rue dn Concert 6

v o u s  d o n n e r a
toute satisfaction

illllillllllllllllllllllllllllllilll
MARIAGE

Dame, veuve, présen-
tant bien, dans la cin-
quantaine, désire faire la
connaissance de monsieur
sérieux , aveo bonne situa-
tion , en vue de mariage.
Très sérieux. Adresser
offres écrites à L. F. 56 à
case postale 6677.

Pour
vos nettoyages
d'appartements, bureaux,
vitrines, etc., adressez-
vous en toute confiance à

Louis Mollieï
ECLUSE 41, tél. 5 38 73

Je suis acheteur d'une

automobile
usagée pour transformer
en camionnette, 10 CV,
moteur en bon état. —
Adresser offres écrites à
K. W. 32 au bureau de la
Feuille d'avis.

Une seule adresse:
J'achète et vends tout
Marcelle RÉMY
Passage du Neubourg

Tel 6 12 43

Achat vieil or et argent
anx m e i l l eu r s  prix

da Jour

H. Paillard
SEYON 12

VÉLOS
d'homme et un pour da-
me, trois vlte_ses en bon
état, seraient achetés. —
Offres écrites avec détails
et prix sous chiffres M. W.
59 au bureau de la Feuille
d'avis.

ANKER
On demande peintures

à l'huile du peintre An-
ker. Belles pièces. Falre
offres détaillées à E. G. N.,
case postale 88, la Tour-
de-Pellz .

Au f i l  des %J?ndes xxuvU es
-NOTR£jCHROTvMQUE 

^̂
RADIOPHONIQUE

« Paroles et chansons » que groupe si
intellig emment Pauline Carton , était ,
le 20 juin , une émission très attrayante:
tour à tour Gilles, Edith , M . Chevalier,
Yvonne Printemps, Charles Trenet chan-
tèrent les rues, celles de Paris, celles de
la province, les grandes et les petites ,
les pauvres et les riches. C'était for t  bon
et l'on félicite la femme d' esprit Qu'est
P. Carton, si bien au courant de ce que
le public , amateur de jolies choses, aime
entendre pour se divertir. Merci égale-
ment à Mlle Golay, qui classa et pré-
senta les disques.

. _  /-_ —^.
Pour s'amuser un peu : Prévision s du

temp s du 29 ju in  : Orages durant la soi-
rée au nord des Alpes, surtout dans le
Jura , le Plateau et les Alpes... L'on s'est
demandé alors quelles autres contrées
du pays étaient ce soir-!d , préservées de
l' orage, versant nord... I

Une bonne réalisation de F. Magnenat
et J .-M. Pache : » Les compagnons de
la roule », nous conduisit , le 29 juin ,
dans le Vivarais ; pittoresques randon-
nées que ces pérégrination s dans les an-
ciennes provinces françaises ; ce pays
cévenol , les sources de la Loire semblent
avoir un grand charme ; au surplus ,
ces émissions viennent au moment op-
portun où touristes et estivants de chez
nous hésitent peut-être à partir vers tel
ou tel endroit ; ces coins de vieille
Franc e qu 'on leur décrit à la radio pour -
ront d just e  titre les tenter et les ati-
rer.

La chanteuse Phyll is  Heymans qui , si
longtemps , divertit les auditeurs et les
danseurs de l'orchestre Eddy Brunner
(Original. Teddies) se produit à présen t
avec Achille Christen. Les sans-f i l is tes
apprécient la voix très radiogénique de
cette intelligen te divetle , dont le dyna-
misme et le tempérament transparais-
sent dans les émissions au j nicro .30
ju in) .

-_ -V' ^W

Il y  a une émission français e, le mard i
à 21 heures, intitulée « Vous avez la pa-
role ». L'art oratoire est inné chez nos
voisins : on l'a bien constaté , le 1er
jui l le t , dans ce concours du bien-dire
qui groupait un policier , un fonction-
naire, un employé du Mé tro , une speake-
rine de la radiodif f usion française. Ces
quatre personnages avaien t été avertis
le matin même qu 'ils auraient à parler
le soir devan t un jury .  La palm e revint
à l' employé du métropolitain qui e>n -
poigna à la fo is  son sujet et ses audi-
teurs, rfe main , de mots de maître ! Son
sujet f Qu'est-ce que la politesse et. pour ,
auoi se perd-ell e aujourd'hui f

Je recommande cette émission hebdo.
madaire à ceux de mes lecteurs qui goû-
tent l 'art oratoire et la lutte pour des
idées.

Pour fê ter  le centième anniversaire de
l'école secondaire et supérieure des jeu -
nes f i l l e s  de Genève, ces dernières jouè-
rent une piécette radiophonlque , et un
chœur, appelé « Les mésanges » se f i t
entendre aussi. Ces oiselles s'intéressant
fo r t  indirectement aux choses de l'école,
on s'en aperçut rapidement .- elles pen-
saient manifestement à autre chose du-
rant qu'elles chantaient , leurs voix dé-
tonnaient , et personn e n'a dû compren-
dre un seul mot à ce qu'elles mâchaient.
La musique de Jean Binet était simple,
gracieuse, et quant aux jeunes étudian-
tes qui parlèrent de leur école, on les
écouta avec plaisir. Vint un mag ister :
pont i f ian te , sa voix était d la f o i s  prê-
cheuse et inutilement solennelle. O dame
Pédagogie, ne pouv ez-vous parler tout
simplemen t et même avec gaité, avec
entrain ? On vous en aimerait mieux, et
l' on vous écouterait pl us volontiers !
(i juil l et .)

**sS .-S.' J~ V

La compagnie théâtrale Grenier-Hm-
senot, bien connue chez nous, pour avoir
joué en particulier t Orion le Tueur »,
donna une farce provençale, dimanche
soir , 6 jui l let  ; les plaisanterie s les plus
courtes sont les meilleures et cette amu-
sante chose, i J o f f r o i  », tirée de l'œuvre
dc Jean Giono, a été prestement , spiri-
tuellement troussée, t r u f f é e  d'intonations
parfai tes  de « couleur » locale, de rires
étonnants de gauloiserie, de malice, de
chaleur communicative.

-̂ .v ~*
t Les procès des ombres ». de Géo

Blanc, sont des reconstitutions radio-
historico-postérieures des grands évé-
nements de la vie du monde ; la série
en est abondante , la veine riche : le 6
juillet , nous assistions à la onzième au-
dience du tribunal , dans lequel juges ,
g r e f f i e r , historien défenseur et historien
accusateur , examinen t gens et choses du
passé, et au cours de laquelle il f u t  fa i t
le procès de Louis _VP/, après Varen-
nes. Ce roi , c'était André Béart ; la reine
était M. Caradaski, deux acteurs qui se
donnèrent f or t  bien à leur tâche.

De telles émissions o f f r en t  un intérêt
toujours v i f ,  et c'est la formule pa r ex-
cellence de l 'instruction pa r l'image , cel-
le-ci fût-el le radiophonlque, ou pour
mieux dire, par  une reconstitution vi-
vante , parlante , f rappan te , des choses
que seuls aujourd 'hui, les livres men-
tionnent encore.

*Kf . _ * _

Les semaines s'écoulen t et les sans-
f i l i s t e s  remarquen t et déplorent la ra-
reté des ém issions neuchâteloises, le si-
lence absolu des conférenciers de notre
canton et ne peuven t pa s mettre ça sur
le compte des v "cances, parce que cela
dure depuis la f i n  de l'hiver, et, bien
que le silence soit d'or, on dit : pas trop
n'en fau t .'_..

LE PERE SOREIL.

MARIAGE
Dame ayant dc bonnes

relations dans tous les
milieux se recommande
aux personnes désirant se
créer foyer heureux. Suc-
cès, discrétion.
Case transit 4 5 6, Berne.

A donner
deux petits chats
contre bons soins assurés.
23; faubourg de l'Hôpital,
téléphone 5 17 44.



A vendre un

PIANO
demi-queue « Schmidt-
Flohr » noir . Parfait état ,
excellente sonorité, gran-
deur 150 x ISO cm., avec
siège spécial. Faire offres
sous chiffres W. F 60
au bureau de la Feuille
d'avis.

Canot -moteur
à vendre, longueur 7. m.,
moteur 17 HP., dix pla-
ces, vitesse 22 km. à
l'heure. Prix : ÎC00 fr.

S'adresser à Robert Gil-
liéron, gare C.F.F., Vevey.

A vendire un

jeune cheval
mi-sang, 2 anB et demi,
qui s'atteUe déjà très
bien. S'adresser à R Gil-
gen, Péreuses 15, Vaiu-
seyon-Neuohâtel .

A vendre un

taureau
de 14 mois avec bon pa-
pier. S'adresser à Albert
Girard, la Coudre (Neu-
châtel) tél. 5 45 40.

f \
Pourquoi souffrir

des chaleurs estivales ?
Portez donc

ll-_._ . __W?_.
UN PRODUIT SCHERRER D'ORIGINE

En exclusivité chez

Savoia-
l âtitviiattQi

/ RUE DU SEYON

Magasin spécialisé - NEUCHATEL

imÊmmmmmmmwmmmmmmS

Jeudi
I tou. achat sera I

: ¦ ¦ aocompagné
'; d'un petit

destiné aux t

_ _ _ _ _  —I - DU CRAYON Ferblanterie Boucherie-charcuterie

T UI CI ufflSff __ _ ra"",aoe R. MARGOÎHIILL (T) (f) F.Gross 5 |456
maître teinturier NV4MSE>«\ & Fî,s «-*» » »»»«"« ¦»

I V-̂  | V  ̂ Installations sanitaires Mardi , jeudi , samedi

5 17 51 Tout pour le bureau COQ-D'INDE 24 kŒï ta VBS,? *# _**, TéL 51279 Tél. 5 20 56 « ^ çfï, *"*•*

P 
ÉLECTRICITÉ Ne faites plus d'BXPérieni:fi' Profitez flB cel,e acllllise (1FP fl PPFT

iffSfStti L Pomeï Ra^«°-Mélody Neuchâtel FRÈRES
T_-l R 9T 99 SE REND TOUJOURS , - _ _

Neuchâtel Tet- 5 Z7 zz Tél. 512 67
5 - » £ / j _ Q  PVfl  ICTEC f c>est à la Halle du cvcle ctue EVOLE 49

*OTO VI ULIO I CO ¦ vous trouverez un choix incom- TVFUCIIATEI-parable en vélos de marques renommées, émaillage a J
CONCESSIONNAIRE des plus moderne à des prix modérés. Avant de iipiii n i i'poip

faire votre choix, arrêtez-vous sans engagement chez Zf i Af f p p N T F R l ERue Saint-Maurice 11 yy. SCHNEIDER, P™76TeriTé_. 5 41 94 PARQVETEBIE
... . . , Bellevaux 8
"""""" **Ç SERRURERIE GARL DONNER 5 3123

___ S_?<§_\ _ /5_^^ _. Tous travaux de serrurerie et réparations. Volets _ rouleaux, sangle, corde

;^^gSML-J» | MSÏSOII C I G H E L I 0 Avenue de la Gare 15. NEUCHATEL

V  ̂Vy H É LI O G R A P H I E  photocopie m 522 93
M. BORNAND procédé à sec, vente de papiers calque et héliographiques

remple-Neuf 6-Tél. 5 16 17 Livraison ultra rapide 

Entreprise de couverture de bâtiment Tunes - ardoises - Etemit

VUlLLEillIN & C' successeur de VUILLEMIN Frères Peinture des fers-blancs
Bureau : rue J.-J. Lallemand 1 - Tél. 6 23 77 - Neuchâtel Réfection de cheminées

j » j . ____ _ _ ._ r< ~ M. - _ t J r* ~ ____ Si vous partez en vacances
Le rationn ement de quelques savons et produits de lessive Goûtez a notre f romage de Gruyère,

a été supprimé depuis le 1er juillet J&lig.imit ' f n t tf  orne faites un petit stock de boîtes de lait condensé américain,aencieux, tout gras pour __ os t Birchcrmûes]i », etc.

SAVON DE TOILETTE pièœ 80 gr. —.50 GRUYÈRE m gr., 100 p. —.45 
LAIT C0NDENSÉ américain

la savonnette mousseuse, qui surnage , contenant 
f  ̂ boîte __9()

80% de graisse. 
OBI ICC EDAIC "

COPEAUX DE SAVON BLANC , « 
° _ * 'mP' *W 'cs "A" champêtres :

pour mettre tremper votre linge. paquet 410 gr. ¦¦*• | P '"g 
I PETITE METTWURST pièce 75 p. —.70

« NUAGES BLANCS » paquet 280 gr. 1.15 - _ 
 ̂̂  

CORNED BEEF ,. boîte 300 p. 2_-
savon pur sous forme dc poudre. HH I ^ : i |"j J *" sud-américain . El Penon ».

SAVON MOU b0.,e 510 gr. ( -40 |OT| il U U PÂTÉS DE FOIE GRASavantageux , économi que ot efficace. ¦«¦ i W! ¦¦ ^0 W sans COU pons la boite —.70

Rappel aux membres de la
Colonie française de Neuchâtel

Les membres de la Colonie qui désirent
prendre part à la sortie de la

Fête nationale
fixée au dimanche 13, sont priés de s'inscrire
tout de suite et avant le 12 juillet, à la Maison
de France, Ecluse 38, tél. 5 26 56.

Le 14 juillet, à 16 heures, réception de»
Français à l'ambassade de France à Berne.

A vendre un beau

service
« Limoges »

douze personnes, nonante-
quatre pièces, blanc or,
état de neuf ; un

COMPLET D'HOMME
grande taille , en flanelle,
blanc avec filets noirs,
d'avant guerre Jamais
porté. - Tél. 5 24 50.

SOCIÉTÉ DE NA VIGATION SUR LES LACS
DE NEUCHATEL ET MORAT S. A.

MERCREDI 9 JUILLET 1947

Promenade à l'île de Saint-Pierre
13.35 dép. Neuchâtel arr. 18.25
13.55 dép. Saint-Biaise dép. 18.05
15.— arr. Ile nord dép. 17.—
15.25 arr. Ile sud dép. 16.35

La course n'a lieu qu'en cas de beau temps.
LA DIRECTION.

Magnifique voyage
(accompagné) à

Milan - Gênes - San Remo
du 21 au 30 juillet 1947

Prix du voyage, avec hôtels ler ordre ,
excursions, visites, passeport collectif ,
tout compris Fr. 248.—
Programmes, renseignements, inscrip-

, ' lions : François Pasche, cigares, en
face de la poste, ou à l'agence Nalural

Le Coultre, Genève.
Délai d'inscription : 12 juillet 1947

BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
à l'imprimerie de ce journal

VOYAGES DE VACANCES
Les 21 et 22 JUILLET 1947

Effl'SIEDELN - KLAU'SEN - SUSTEN
Départ : 6 h. 15, place de la Poste , Neuchâtel

Prix : Fr. 60.— par personne
(souper, logement et petit déjeûner compris)

Les 23, 24 et 25 JUILLET 1947

LIECHTENSTEIN ET GRISONS
retour par le SUSTEN

Départ : 6 h. 15, place de la Poste, Neuchâtel
Prix : Fr. 125.— par personne (tout compris)

Renseignements et inscriptions
chez Delnon-Sports, Epancheurs, tél . 5 25 57

ou chez Fischer Frères, Marin , tél. 7 53 11

PENSION BAHLER ™"E™«!_.
Fr. 7.— par jour ; quatre repas

PROSPECTUS
Se recommande : S. BAHLER.

GI F- CLVB

[ J |1&& a ™ussi UD *our ,le force raaeni fi<jue : mettant immédiatement à pro-Hf& BVB fil la reprise des relations internationales , il présent e dès 1947 un
"̂  ™^^_ programme international digne des grandes capitales mondiales

K N I E ... engage les meilleurs artistes de cirque du continent
K N I E ... présente de nouveau pour la pemière fois des «hommes volants»
K N I E ...a fait venir un groupe d'Hindous directement de Ceylan .
K N1E ... a agrandi sa ménagerie par d'importants achats d'animaux
KIV1E ... présente UN US , la plus grande sensation mondiale
K N I E ... s'est assuré les meilleurs clowns d'Europe
K N I E ...a inscrit à son programme l'élite des acrobates de parterre
K N I E ... présente au même programme des tigres, des ours et des éléphants dressés
K N I E ... présente de nouveaux chevaux, des étalons pur sang français et

portugais
K N I E ...possède une nouvelle tente pourvue des installations technipes les

plus modernes j g
JK N I E ...est de nouveau un grand cirque International
K N I E ...est varié, divertissant, passionant et plus gai que jamais

NEUCHATEL, Place du Port
plus que deux jours

Grandes représentations de Gala chaque Jour à 20 heures. Demain après-midi _. 15 heures,
unique représentation pour enfants et familles. Location des billets chez Jules Schneider,
7, rue de l'Hôpital et à la caisse de la ménagerie chaque Jour de 10 h. à 18 h. ou par
téléphone 5 14 62 et 5 33 46. La ménagerie Knie est intéressante et instructive.

¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦____¦_-¦-_¦--¦¦--¦-»________ -- ¦-_

« MADURA »
Par son app lication, la lotion « MADURA »
vous assure la poss ibilité de combattre toute
calvitie , même ancienne , son action , en
ouvrant les pores , est directe sur le cuir che-
velu, et donne à la racine la nourriture qui
lui est nécessaire. En vente chez votre coi f -
f e u r  et votre droguiste. (Représentation

générale Walser & Kunz , Neuchâtel.)

Sans coupons

Huile d'olive —
pure

Fr. 7.55 le litre, 
-f- verre

Fr. —.80 le déci 
y compris

escompte 5% et impôt

Zimmerman S. A.

CEINTURES
enveloppantes, ventrières,
pour gro_sess>es. descentes
d'estomacs, contre obé-
sité, etc. lias prix. Envois
à choix Indiquer genre
désiré. R. Michel, spécia-
liste. Mercerie 3, Lau-
sanne.

Une tache
à votre habit I
vite an flacon de

i Menck>line
LE MEILLEUR
DÉTACHANT

Flacons : Fr. 1.70• et 3.45
Dans les pharmacies

I et drogueries.

PEINTURE
POUR

Bateaux
Meubles de jardin
Autos - Camions

et pour tous
travaux d'intérieur

préparée dans tous
les tons

chez les spécialistes

_ _ _ _ _ _s___T
' ^•.•taus. '»

A vendre un,

hangar
à démonter  d'environ
200 m» de tuiles. Adres-
ser offres écrites a, G. H.
61 au bureau de la Feuille
d'avis.

£es prix qu'il vous faut

,'fflR VRH? Ç____,5_fi °̂ _ _̂_ S1_ "lÀ'

•SE wP* 1** - *'̂ _^ '̂l_ à/.̂ * *

*y,â VE !____ WEV \

TARI IFR à baveHe est en tP% #% E.Ce ravissant ¦ HBfc.Cn cretonne améri- 
 ̂^m Jcaine, pur coton , jolis dessins multicolores, .^fc ~ **

au prix qu 'il vous faut m0

TABLIERS-BLOUSES " »endf£ A ortfantaisie , impressions ct formes variées , ____ ? %ff \J
tailles 40 à 44 _T__I

au prix qu'il vous faut ^^
TABLIERS-ROBES TUT^ntes, -| f\dessins à fleurs ou rayures, tailles 40 à 44, | <^ ^M  MB

le prix qu 'il vous faut 12.— et ¦ ^_  ̂•

O E UC H A T C L

Enf in!
de vraies vacances!

à la mer
sans passeport

à BordÊghera
7 Jours : 105.— ',
14 Jours : 175.—

tout compris : voyage
lime classe en Italie,
séjour magnifiqu e,
excellente cuisine. De-
mandez prospectus
Tél . 5 07 88.

Comptoir Sontter
j Rue (le Rive 6,

Genève.
Départ

chaque semaine.
Nombre ltmité

de places.

Le numéro de juillet de

Sélection
du Reader 's Digest

est en vente
ACHETEZ 'LE * Parmi ies nombreux

nrn ni iniinniniii  articles que vous re-
DtS AUJOURD HUI grelteriez d'avoir man.

' 1 qués et dont vous ti-
rerez plaisir et p rof i t personnel, vous trouverez
ce mois-ci :

Diamants à la pelle ?
Prospecteur famélique il y a sept ans, J. Wil-
liamson est en passe de devenir l'homme le plu»
riche du monde. Comment il découvrit la plus
grande mine de diam ants, après des années de
recherches.

Un pacte avec te diable
Elle avai t fait un pacte aveo le diable pour sor.
tir de prison. Redevenue libre, que devient-elle t

Etes-vous toujours fatigués ?
Ce sentiment fréquent d'une lassitude insurmon-
table n'est pas sans remède. Quelques moyens
pratiques d'y échapper.

L'automobile de mes rêves
c Peu m'importe que les nouvelles voitures aient
la silhouette d'une fusée ou utilisent l'énergie
atomique ! > TJn conducteur dit aux constructeurs
ce qu 'il atten d des nouveaux modèles.
SÉLECTION du «Reader 's Digest> I Er 1 _> ¦_
0, Chemin des Pléiades, Genève I "" '' ¦»



I La rénovation
I de la grande salle

a été exécutée par la maison

I GSCHWEND S. A.
fl Fabrique de meubles, THOUNE-STEFFISBOURG

Spécialité de création d'intérieurs comp lets
I g pour

II HOTELS, RESTAURANTS, CAFÉS et BARS

^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^ î ^î î ^̂ ^ »̂ ^ ___________̂ ^M«^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^ î «^^^^^^^^^ «̂^ _̂________________________________i

I ANTOINE NOSEDA
9 Entrepreneur - SAINT-BLAISE

M BATIMENTS
TRAVAUX PUBLICS
BÉTON ARMÉ

H CARRIÈRES

I Piioli & Nagel
É CHAUFFAGES CENTRAUX

^̂ .̂ -n INSTALLATIONS SANITAIRES

B ^^T^eO*5 \ VENTILATIONv B'V \I 1 ~ «*̂ **
I NEUCHATEL
i Faubourg de l'Hôpital 31 - Téléphone 5 35 81

RADIO - AMPLIFICATEURS
Installations sonores pour
l'intérieur et le plein air

P. AMEZ -DROZ
%l RADIO - SAINT-BLAISE

waËMsmmKÊaÊmaBBBmÊBÊÊÊm

I M. VAUTRAVERS-JUÀN
H SAINT-BLAISE

! Tous travaux de serrurerie
<Èm Art et bâtiments

Stores - Clôtures

m CHÈQUES POSTAUX IV. 3450 TÉLÉPHONE 7 53 33

1 Maison Ch. Schluep, Saint-Biaise
H Télé ph one 7 52 33

I • AMEUBLEMENTS
9 • RIDEAUX
I SELLERIE ET GARNITURE POUR AUTOS

I

PLATRERIE - PEINTURE
Décoration - Papiers peints

Enseignes sous glace

Ao nW<B<MA
SAINT-BLAISE
TÉLÉPHONE 7 51 62

.____M__i_____________i____-------i--_------------------- a^î -̂-----------^ -̂---^-------------

• Ferblanterie
• Installations sanitaires
• Salles de bain
• Toilettes, gaz et eau

LOUIS uCHallD appareilleur diplômé
SAINT-BLAISE - Téléphone 7 53 66

jg Msw^^
psm

i iiiii iwiiiiiiiinii 

I Entreprise de parqueterie
m en tous genres

I MARCEL PIANA
i |i NEUCHATEL, rue Pourtalès 7
M Téléphone : atelier 5 20 17 - domicile 5 46 18 |

[

INSTALLATIONS ÉLECTRI QUES
ET TÉLÉPHONI QUES

RÉPARATIONS ET DÉPANNAGES RAPIDES
DANS TOUTE LA RÉGION

J . K Y B U R Z  ÉLECTRICIEN
Grand-Rue - SAINT-BLAISE - Tél. 7 53 21

ELEXA S. A., électricité, Neuchâtel et Saint-Biaise

I 

Charp en te-menuiserie
Construction de chalets

ARTHUR DECRAUZAT
MARIN-SAINT-BLAISE
Téléphone 7 51 79

[m^m 

Glaces pour autos
Œ| Dessus de meubles

l̂ '/fflË Maison spécialisée

T V. KAUFMANN & FILS
Chavannes 14 - NEUCHATEL

L'aménagement des massifs
et la décoration florale

ont été exécutés par l'établissement horticole

VVE HENRI PERRET & FILS, Saint-Biaise
TOUJOURS BIEN ASSORTI EN PLANTES FLEURIES

BEA UX CHOIX DE GÉRANIUM S AU PRINTEMPS

Se recommande : Veuve Henri PERRET, Saint-Biaise.

Porcelaine - Verrerie - Argenterie
Coutellerie - Ustensiles de cuisine

Machines à café
Fournitures pour hôtels-restaurants,

tea-rooms, cliniques, etc.
Maison spécialisée, fondée en 1848

SOLLBERGE R & C°
PLACE DU MARCHÉ — NEUCHATEL

à Saint-Biaise 1

entièrement rénové...
1̂ ^̂ ^̂  ...attend votre vis ite

Dans le coquet village de Saint-Biais e, sur la route pr incipale ,
à proximité à la fo is  de la ligne du tram, de la gare el du port ,
qui ne sait que vous trouverez « bon repas et bon gite », à l'hôtel
du Cheval blanc , « vieille hostellerie neuchâteloise », dont la for t
belle façade nord a gardé son cachet historique , mais dont la
façade sud , modernisée, a désormais l' aspect le p lus engageant ?
L'hôte , ayant traversé le jardin conçu lui aussi pour le p laisir des
yeux, monte par un joli escalier sur l' exquise terrasse ombragée ,
d' où la vue s'étend sur le lac , à travers les larges échappées que
laissent les grands arbres. Puis il pénètre dans la salle à manger.
Quelle surpris e l'y attend f Cette salle est entièrement refaite ,
avec un p lafond aux longues poutres brunes , de grandes baies
d' où vient l'air frais  d' un beau soir d'été , de petites tables sépa-
rées les unes des autres par des grilles en f e r  forgé  ; le tout est
d'un goût moderne et sûr, réalisé par l'ensemblier Gchwend.
Mais voici que l'hôlesse , Mme Fetscherin , vous accueille avec
affabi l i té  et c'est son f i l s  qui est le maitre queux parfait , celui
dont se souviennent tous les militaires ! Vous goûtez alors aux
spécialités les p lus délicates , celles de poissons d'abord — bon-
delles , truites, f i lets  de perche — aux entrecôtes, dont vous
nous direz des nouvelles, aux vins vieux, aux glaces et aux
coupes surtout qui sont une des réussites de la maison. L'hôtel— qui compte 22 lits — abrite des estivants et villég iaturants de
tous pays : on peut parler de sa réputation mondiale. Il est le
lieu de rendez-vous chois i et rêvé des congrès , sociétés , mariages.
La danse , à l'occasion , n'y fa i t  pas défaut.  Et vous , hôtes de pas-
sage , quand vous vous y serez arrêtés, vous y retournerez peu
après I

Le ĉestaurant * YlAaivc
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Nouvelles suisses
Suppression de la section du

bois... — BERNE, 8. Par arrêté du
Conseil fédéral , la section du bois de
l'Office de guerre pour l'industrie et le
travail est supprimée. Les mesures que
nécessite encore l'approvisionnement du
pays en bois d'oeuvre et en bois destiné
à la fabrication du papier sont de la
compétence du département de l'inté-
rieur.

... et de la production agri-
cole. — BERNE, 8. Un autre arrêté
supprime la section de la production
agricole et de l'économie domestique de
l'Office fédéral de guerre pour l'alimen-
tation.

Ces deux arrêtés entrent «n vigueur
le 1er juillet 1947.

I/activité de la Swissair en
1046 a dépassé toutes les pro-
visions. — ZURIOH, 8. Le rapport de
la Swissair pour 1946 dit que l'activité
a dépassé toutes les prévisions. Les plus
grands efforts ont dû être dirigés vers
Une extension du parc des appareils et
nn perfectionnement du réseau aérien
pour faire face à la demande d'une plus
grande extension des communications
aériennes. L'augmentation moyenne
journalière a passé de 5129 km. en jan-
vier 1946 pour atteindre son maximum
en octobre avec 11.241 km.

A fin 1946, le parc des appareils comp-
tait 18 machines dont la première des
quatre Douglas commandées et reçues
depuis. L'augmentation est de dix avions
au cours de l'exercice. Le personnel a
passé de 206 personnes à fin 1945, à 789
personnes à fin 1946.

Le nombre des kilomètres accomplis
i fin 1946 s'élevait à 2,473,413 contre
1,483,794 au cours de la dernière année
de paix 1938, ie nombre des passagers
transportés de 62,378 contre 35,249. Le
pourcent d'utilisation de l'espace à dis-
position a été de 85,44 contre 55,54 et le
pourcent de régularité des communica-
tions aériennes de 99,31 contre 98,67 en
1938. Seul le trafic postal est en recul
sur 1938 avec 259,141 kg. contre 341,318
kilos en 1938. Les recettes de transport
Ont atteint 11,959,396 fr. contre 2,328,680
francs en 1938.

I n  berger perd la rie en
coupant son pain quotidien. —
VIÈGE, 8. Dans le Nanztal , district de
Viège, nn berger, en coupant du pain ,
s'est enfoncé le couteau dans le corps.

Perd ant son sang en abondance, on le
.transporta en hâte à l'hôpital de Viège
où ii ne tarda pas à succomber.
• Une pluie bienvenue. — BER-
NE, 8. L'orage de lund i soir et les chu-
tes -de pluie de la journée de mardi ont
amélioré l'approvisionnement de Berne
en eau potable.

La situation était si menaçante que
lundi la population avait été avertie que
les réservoirs étaient à la veille d'être
entièrement vides. La population , mal-
gré cette amélioration passagère, est in-
vitée à continuer à faire un usage par-
cimonieux du précieux liquide.

Une invasion de sauterelles
aux Grisons. — SCHULS (Engadi-
ne), 8. La région de Schuls, dans l'En-
gadine, a été le théâtre d'une invasion
de petites sauterelles qui ont causé de
gros dégâts. La récolte de foin , de blé,
voire de poanmes de terre est gravement
compromise. La lutte contre les orthop-
tères a été rendue très difficiie du fait
de l'immense étendue de la plaie.

Après le pillage en Italie du
ballon « .Irusft ». — ZURICH, 8. Au
milieu de juin , le ballon « Arosa », piloté
par Erioh Tilgenkampf et Gustave Ber-
îardt , a exécuté un vol à travers les
Alpes grisonnes ju squ'en Italie.

En atterrissant à Belforte, .petit village
de la Haute-Italie habité par des rom a-
nichels, des colporteurs, des brocanteurs,
la nacelle du ballon a été pillée par un
groupe d'individus. Des objets d'une va-
leur de 2000 francs ont disparu.

La nouvelle de l'incident a provoqué
la consternation de l'opinion publique
et de la presse. Les commandants de
police des localités environnantes de
Marcaria, Bezzele et Gazzuele ont fait
cerner Belforte par des carabiniers et
ont perq uisitionné dans le village, mai-
son par maison.

I Sur 97 objets volés, 50 ont été retrou-
vés, mais ils sont en partie inutilisables.

Dix arrestations ont été opérées, et 19
autres personnes sont inculpées de vol.
. Les autorités et les habitants de la ré-
gion ont envoyé aux pilotes de l'tArosa»
de nombreuses lettres d'excuses et de
regrets. Une collecte ouverte pour cou-
vrir les dégâts subis par les aéronautes
suisses a produit plusieurs millions de
lires.

Il existe un espoir de résoudre
les problèmes européens
sur une base économique

UN DISCOURS DU MINISTRE DES AFFAIRES ÉTRANGÈRES

déclare M. Bevin, chef du Foreign Off ice , qui souligne
ensuite que son pays est décidé à ne pa s abandonner la

propositio n de M. Marshall
LONDRES. 8 (A.F.P.). — «Il existe

un grand espoir de résoudre les pro-
blème de l'Europe sur une base éco-
nomique », a notamment déclaré M. Be-
vin, chef du Foreign Office, au cours
d'un déjeuner au « Wandsworth Rotary
Club ». Il a aj outé :

Ce serait là sans doute la plus grande
contribution apportée à l'unité des peu-
ples de l'Europe. L'Europe est saignée à
blanc ; pour remédier & cette situation, 11
convient d'éliminer tout préjugé soit re-
ligieux, soit idéologique, de poursuivre
une politique franche et correcte en cher-
chant à atteindre le but qu'on s'est fixé
sans Irritation Inutile. La dernière phrase
que J'ai prononcée à Paris est celle-ci :
« Nous poursuivrons notre politique en
Europe pour essayer de mettre fin aux
conséquences découlant des destructions
de la guerre dans ce continent qui en
souffre tant ; nous essaierons de le re-
construire au mieux de notre habileté et
nous coopérerons avec ceux qui veulent
coopérer , mais nous laisserons la porte
ouverte à ceux qui ne le veulent pas dans
l'espoir qu'ils le voudront. Nous cherche-
rons à leur prouver par l'exemple ce que
nous n'avons pas réussi à leur démontrer
par la discussion. »

IJ C plan Marshall
L'unité de l'Europe semblait presque im-

possible, quand soudain , sans discussion
préalable, vint le discours tout à fait Inat-
tendu de M. Marshall. Il serait déplacé
que nous, de ce côté de l'océan, commen-
cions à discuter, à poser des questions et
à dire : «Quel est exactement votre plan?»
Nous avons décidé d'en profiter. Déclarer
que nous cherchons à diviser l'Europe est

vraiment absurde. Nous demandons aux
pays leur collaboration volontaire. Nous
voulons qu'ils nous disent ce qu'Us peu-
vent produire et ce qu'ils peuvent mettre
dans le fonds commun et de quelle ma-
nière Ils peuvent s'aider entre eux.

Je suis heureux que la Tchécoslovaquie
ait décidé de participer à la conférence,
ainsi que la Hollande, la Belgique, le
Luxembourg, le Portugal. J'Ignore quelles
autres nations y participeront • encore,
mais Je peux vous assurer et assurer le
peuple britannique, ainsi que le grand
public des Etats-Unis, que nous sommes
décidés à ne pas abandonner la propo-
sition de M. Marshall.

.Les Etats-Unis d'Europe
J'ai entendu dire qu 'il suffisait d'établir

les Etats-Unis d'Europe pour que tout ail-
le bien. Les gens qui prétendent cela
n'ont qu'à parcourir l'Europe pour se ren-
dre compte des terribles dévastations
qu'elle a subies. Quand on a vu toutes
ces ruines, on réalise combien il est dif-
ficile de créer l'unité et l'harmonie avec
les terribles blessures Infligées par cette
guerre. D'ailleurs, on oublie parfois que
restaurer l'Europe n'est pas notre seul pro-
blème.

T.e problème
de l'Extrême-Orient

Il nous faut également résoudre celui
d'Extrême-Orient. Celui-ci nous préoccupe
beaucoup, car, d'un côté, nous sommes
en présence d'un continent où nous avons
triomphé par les armes et, de l'autre,
nous devons faire face à une pression Ir-
résistible en faveur de la liberté qui se
manifeste parmi les gens qui étalent dans
notre propre camp.

Vers une grève
des fonctionnaire s

en France
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

C'est d'ailleurs ce qui devrait se pro-
duire pour les fonctionnaires et beau-
coup estiment, dans les milieux poli-
tiques, que la grève sera évitée « in
extremis »... après quoi il ne restera
plus an ministre des finances qu'à
trouver des rentrées budgétaires nou-
velles susceptibles de compenser les
dépenses 'supplémentaires occasionnées
par la revalorisation des traitements.

Tel est le scénario. Il a l'incontesta-
ble avantage d'éviter le pire, mais il
n'en constitue pas moins un expédient
très provisoire. Aussi bien M. Rama-
dier s'en rend-il parfaitement compte,
puisqu'il a l'intention de présenter pro-
chainement à l'Assemblée un plan éco-
nomique d'ensemble dont il espère qu'il
pourra avant tout mettre fin à la ma-
rée des grèves. Il s'agirait tout à la
foi s :

1. de revaloriser certains prix agrico-
les, et notamment celui du blé ; 2. de
permettre une hausse généralisée des
salaires, variable selon les professions;
3. d'autoriser enfi n une augmentation
des prix de vente de l'ordre de 20 %
au maximum, au trement dit de stabili-
ser les salaires et les prix sur un pa-
lier légèrement supérieur au précé-
dent.

D'autres mesures de « technique fi-
nancière » seraient également à l'étude.

L'avenir nous dira si ce projet est
réalisable et, surtout, efficace.

Etal civil de tacheté!
NAISSANCES. — 5. Stolz, Marianne,

fille de Gustave-Albert, industriel , à Pe-
seux et d'Yvette-Henriette née Grandjean-
Perrenoud-Comtesse. 6. Jendly, Jean-
Françols-Nicolas, fils de Roger-Louis, tech-
nicien-électricien, à Neuchfttel, et de
Gisèle-Blanche née Merguin ; Kobel , Jo-
siane-Marie-Loulse, fille de Roger-André,
découpeur, à Neuchâtel, et de Marie-
Louise née Lorenz.

PROMESSES DE MARIAGE. — 7. Du-
trieu , Jacques-Valentln-Léon, instituteur,
de nationalité belge, à Tournai, province
de Halnaut (Belgique) et Martin Tatiana
née Noskoff ; Suter, Lucien , commis de
banque et Gôrner Lily-Jane, tous deux à
Genève; Angst, Fritz-Edy, confiseur, à
Neuchâtel, et Scherrer Hélène-Hermine, à
Bludenz (Vorarlberg, Autriche).

MARIAGE CÉLÉBRÉ. — 8. Ecklin Char-
les-Frédéric, technicien, à Neuchâtel , et
Desaules Solange, à Valangin.

DÉCÈS. — 2. Vuille, Charles-Albert, né
en 1874, négociant, à Coro-Ues-Cormon-
drèohe, époux de Marle-Louisa née Mari-
dor. 3'. T-h - mann née Châtelain, Lydle-
Esuher. née en 1887, épouse dTJhama-in,
Jean , fabricant de radios, à Neuchâtel; 4.
Perrin née Huguenin-Dumittan, Lucie, né.
en 1884, ouvrière de vignes, veuve de Per-
rin , Maurlce-Emes-, à Cortalllod. 5. Gi-
rard, Marguerite , née en 1888, ouvrière de
fabrique , célibataire , à Boudry; Evard,
Darcour-Otto, né en 1878, garde-frontière
retraité, à Neuchfttel , époux de Louise-
Hélène née Boquillard. 6. Déchanez née
Robert-Nicoud, Georgette-Nadine, née en
1917, épouse de Déchanez, Wllly-Auguste,
pêcheur, à Neuchfttel .

Le gouvernement indonésien
accepte les propositions

hollandaises

VerB la fin d'un conflit
aux Indes néerlandaises

BATAVIA. 8 (A.F.P.). .— Dans une
note remise mard i après-midi à M. van
Mook, par M. Setiadid, vice-premier
ministre de la (république , le gouverne-
ment républicain accepte dans la pres-
que totalité , les propositions hollandai-
ses. Voici les principaux points de cette
note :

1. Le gouvernement républicain ac-
cepte l'autorité «de jure » du représen-
tant de là couronne dans le gouverne-
ment intérimaire pendant la période de
transition.

2. Le gouvernement républicain ac-
cepte que, pendant ia période de transi-
tion, les relations étrangères de la répu-
bliques soient établies conformément à
l'autorité « de jure » hollandaise mainte-
nue en Indonésie.

3. Ls gouvernement de la république
accepte la formation de tous les orga-
nismes fédéraux tels qu 'ils ont été pro-
posés par la commission générale.

4. Les droits de propr iétaires des
biens étrangers sont reconnus par la
république et restitués inconditionnelle-
ment.
' 5. Concernan t la sécurité et l'ordre
intérieur, il est nécessaire de souligner
que la république accepte la formation
d'un directorial mixte pour la sécurité
intérieure où seront représentés diffé-
rents Etats de la fédération.

La note du gouvernement républicain
déclare ensuite que la république est
disposée à aholir toutes les fonctions
des organisations contraires à l'accord
da Linggardjati ; il accepte également
la trêve avec toutes ses conséquences.

Pour l 'indépendan ce
de l 'Inde française

PONDIOHERRT (Inde française), 8
(Reuter) . — Le président du congrès na-
tional de l'Inde française a adressé
mardi un télégramme au gouvernement
français de Paris, dans lequel il lui de-
mand e de suivre l'exemple britannique
et de lever ea souveraineté sur les cinq
possessions de l'Inde.
_ ____¦____¦_¦_¦¦__¦____¦_¦_-¦___¦¦_¦--¦
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OBLIGATIONS 7 Juillet 8 JulUet
i% O.F-F. dlfl 1908 103.40 103.50
8% O.F-P 1938 100.- 100.-
au% Emp féd. 1941 103.20 103.25
ZV.% Jura-Slmpl. 1894 100.60 d 100.60 d

ACTIONS
Banque fédérale .... 40.- d 40.- d
Union banques suisses 822.— d 830.—
Crédit suisse 745.- 748.-
Sodété banque suisse 674.— 682.—
Motor Colombus 3. A 558.- 561.-
Alumlnlum Neuhausen 1815.- 1818.-
NesMé 1076.- 1078 -
Sulner 1480.— 1475.—
HLsp «n de electrio. 806— 802.-
Royal Dutch 399.— 395.— d

Court communiqués pai la Banque
cantonale nrurhâtelolM

Bourse de Zurich

Cours du 8 Juillet 1947
Acheteur Vendeur

Francs français .... 1.41 1.50
Dollar» 3.80 3.85
Livres sterling . . . . .  11.35 11.50
Francs belges 7.60 7.80
Florins hollandais . . 63.— ©5.—
Ures — -65 — .65

BILLETS DE BANQUE ETRANGERS

D E R N I È R E S  D É P Ê C H E S  DE LA N U I T

vj *f__5if Jeunes époux, jeunes pères,
[r assurez-vous sur U vie à ts

Caisse cantonale
Ils II d'assurance populaire

< _____y NEUCHATEL. K1S du MOIe *

Chacun p rend son plaisir
où il le trouve...

Ceux qui le trouvent à savourer
un verre de Gropi.ton sont de
plus en plus nombreux. H est
vrai que ce fin ju s de raisin est
fameux. Il rafraîchit en été, ré-
chauffe en hiver et fait  plaisir
en toutes saisons. Boire Grapil-
lon, c'est boire du soleil I

A-; .- ¦¦;.
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PARIS. 8 (A.F.P.). — Une loi d'am-
nistie a été votée mardi matin par
l'Assemblée nationale. Elle reprend les
traditionnelles mesures de clémence
qui marquent l'élection du présiden t
de la République, mais les circonstan-
ces actuelles lui confèrent une impor-
tance particulière.

D'une façon générale, l'amnistie ne
s'appliqu e pas aux faits qualifiés cri-
mes, elle ne s'étend pas aux hommes
ayan t collaboré avec l'ennemi ou tra-
fiqué avec lui , mais joue , au contrai-
re, de façon très généreuse dans le cas
des victimes de la guerre et des ré-
sistants. Lee mineurs bénéficient de
dispositions spéciales à leur égard,
l'amnistie pouvant s'étendre pour eux à
toutes les infractions.

L'Assemblée nationale
française adopte

une loi d'amnistie

GSTEIUI1 vos espoirs !«¦w ¦ tWM Wu mm Hum - ""¦
Piscine élégante - Télé-siège à 2000 m.

Sports - Divertissements
Excellents hôtels

^A A votre pharmacien demandez L.
les COMPRIMÉS |

CETROL AX f
C'est une limonade purgative f!

 ̂
très efficace 

et très agréable W^
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. NETROSVELT ,
Dragées

Amaigrissant naturel remarquable, con-
tenant des hormones, régularisant les

fonctions vitales.
Cure complète de 100 dragées,

Fr. 8.30 Ica lncl.
Envol discret et franco par Dr Netter,
Pharmacie de Salnte-Luce, Lausanne.
En vente dans toutes les pharmacies.

MELBOURNE , 9 (Reuter) . — La
guerre vient d'éclater entre les natu-
rels des îles Salomon, qui emploient
dans leurs combats des canoës, des
épées et des sarbacanes.

Des aviateurs américains dans l'ar-
chipel annoncent que des indigènes ve-
nus de Malaita sont partis en campa-
gne contre les habitants de l'île de
Guadalcanal , sur Iaqelle ils ont débar-
qué le 8 juill et.

La cause du confli t vient de l'impor-
tation" pendant la guerre, de farine et
de riz britanniques dans l'île de Gua-
dalca nal, alors que les autres popula-
tions ne devaient se contenter que de
poisson et de noix de coco.

La guerre éclate
entre les naturels
des îles Salomon

ANKARA, 8 (A.F.P.). — Une crise
politique aiguë menace d'éclater en
Turquie. Le président du conseil, M.
Redjep Peker, et le vice-président, M.
Mumtaz Eukmen, sont rentrés lundi
soir d'urgence à Istamboul, pour con-
férer avec M. Ismet Inonu , chef de
l'Etat.

En même temps, M. Djelal Bayar,
leader du parti démocrate, a publié
une déclaration très violente contre le
cabinet actuel , qu 'il accuse d'être « u n
cabinet de terreur de mentalité réac-
tionnaire incapable de réaliser la dé-
mocratie en Turquie».

Cette crise met à la fois en opposi-
tion le chef du gouvernement et le
parti démocrate , d'une part , et le chef
de l'Etat et le chef du gouvernement,
d'autre part.

MENAGE DE GRISE
POLITIQUE EN TURQUIE

HAMBOTTRG1.8 (Reuter) . — Le con-
seil consultatif , allemand pour lee ques-
tions des zones a demand é une entre-
vue au maréchal sir Sholto Douglas,
commandant en chef britannique, et à
diverses autres personnalités anglai-
ses, afin de leur demander la suspen-
sion du démontage d'industries dans .
la Ruhr.

Le président du conseil a déclaré
qu'Essen se trouvait dans une situation
critique et dépendait des usines Krupp
pour le ravitaillement en eau et en
électricité. Si ces usines devaient être
démontées, ce serait la mort d'Essem.

Le sort de l'industrie
de la Ruhr

LA NOUVELLE-DELHI, 9 (Reuter). —
Un plébiscite a commencé mardi dans
le secteur de Peshavar, dans le nord-
ouest de la province frontière, pour sa-
voir si cette région sera rattachée au
Pakistan ou au congrès indien. Le plé-
biscite durera onze jour s dans toute la
province. Comme les incidents étaient
nombreux entre Hindous et Musulmans,
les troupes britanniques occupent la ré-
gion pour empêcher les incidents. La
situation est tendue , car, le parti du con-
grès a boycotté le plébiscite, demandant
que le peuple se prononce aussi pour
un Etat indépendant.

Les 5,7 millions de Sikhs, dont la plu-
part sont établis dans le Pendjab , ont
organisé des manifestations de deuil
contre le partage de l'Inde, en particu-
lier du Pendjab, estim ant que toute di-
vision qui ne garantit pas aux Sikhs
l'intégrité et la solidarité est pour eux
inecceptable et crée une situation dif-
ficile.

La situation aux Indes
reste très tendue

En TCHÉCOSLOVAQUIE, le corres-
pondan t du « Daily Mail » à Prague,
porteur d'une décoration militaire
tchécoslovaque, a été arrêté et expulsé
sans explication. Cette mesure avait été
vivement réclamée par la presse com-
muniste.

Le présiden t et le ministre des af-
faires étrangères espèrent pouvoir faire
aujourd'hui le voyage à Moscou en
avion, qu'ils ont dû renvoyer par sui-
te du mauvais temps. Il s'agit de né-
gocier un accord commercial russo.
tchécoslovaque ; mais la discussion
pourrait aussi porter sur le plan Mars-
hall.

En IRAN, l'état de siège est rétabli
dès mercredi en raison de la campa-
gne d'excitation qui a été déclenchée
contre le gouvernement. Le ministre de
la guerre a démissionné.

Aux ETATS-UNIS, le secrétaire gé-
néral du parti communiste américain
a été condamné à une année de pri-
son et 1000 dollars d'amende pour in-
sultes au Congrès.

La Chambre a adopté le projet de
loi de réduction des impôts à une ma.
jorité suffisante, cette fois-ci, pour pas-
ser outre à un éventuel « veto » du
président Truman.

Le Conseil de sécurité de l'O.N.U., à
LAKE-SUCCESS, a renvoyé à la com-
mission d'admission des nouveaux mem-
bres, les candidatures de l'Albanie, de
l'Irlande, de la Mongolie, du Portugal
et de la TransJordanie.

En ESPAGNE, les milieux monar-
chistes déclarent que les bulletins
blancs déposés lors du plébiscite ont
été comptés en faveur de la loi de
succession.

Autour du monde
en quelques lignes

déclare-t-on dans les milieux politique londoniens

Le Kremlin d é sa v o uera-t-il un jour l'attitude de M. Molotov ?
De notre correspondant de Londres,

par radiogramme :
Il apparaît dès maintenant gue, mal-

gré l'abstention soviétique, la rencontre
du 12 juillet à Paris aura le caractère
d'un événement réellemen t européen et
non pas seulement « occidental » comme
on a pu craindre au premier abord.

L'adhésion de la Tchécoslovaquie est
saluée dans les milieux diplomatiques
de Londres comme « le premier succès
de la conférence de Paris ». Elle prouv e
que malgré son orientation politique ac-
tuelle, la Tchécoslovaquie n'a pas oublié
les traditions économiques, culturelles et
politiques qui la rattachent à l'Occident.

M. Bevin l'a encore a f f i r m é  mardi,
les Anglais feront tout pour reconstruire
l'Europ e sur une base large et solide,
avec la collaboration de tous ceux qui
voudront participer sincèrement â l'œu-
vre commune. L'Angleterre et lo France
prouveront par les fai ts que la méfiance

des Russes est in jus t if i ée , avec le ferme
espoir, M. Bevin l 'a souligné , que Mos-
cou occupera, tôt ou tard , la place qu 'on
lui réserve d la table des pourparlers.

A ce propos, il est certainement inté-
ressant de connaître l'opinion d'une per-
sonnalité tchèq ue récemment rentrée
d'U.R.S.8. Selon elle, les dirigeants so-
viétiques ne seraient pas unanimes à
sanctionner l'attitude adoptée récem-
ment par M. Molotov à la conférence
des ministres des a f f a i r e s  étrangères.
Ceci expliquerait la liberté d'action lais-
sée par Moscou d la Tchécoslovaquie,
par exemple. La personnalité e» ques-
tion nous assure que l 'Ukraine et la
Biélorussie voudraient participer au
plan de reconstruction, car elles sont
fortem ent éprouvées par la guerre. Il
serait donc possible, et les milieux gou-
vernementaux de Londres n'ignorent
pas cette tendance, que le gouvernement
de Moscou f iniss e  par céder à la pres-
sion des républiques soviétiques.

La conférence de Paris
aura le caractère

d'un événement européen

PARIS, 8 (A.F.P.). — Neuf réponses
officielles sont parvenues jusqu'à pré-
sent à Pari s, de la part des pays qui
ont été invités à participer à la confé-
rence pour la coopération économique
européenne. ,

Ces neuf réponses sont affirmatives.
Ce sont celles de la Belgique, de 1a
Grèce, de l'Irlande, de l'Italie, du
Luxembourg, des Pays-Bas, du Portu-
gal, de la Tchécoslovaquie et de la
Turquie.

L'Autriche sera à Paris
VIENNE, 8 (A.P.A.). — Le conseil des

ministres autrichien a décidé mardi
d'accepter l'invitation franco-anglaise
à participer à la discussion du plan
Marshall et à envoyer une délégation
à la conférence de Paris du 12 juillet.

La délégation autrichienne a, la con-
férence de Paris comprendra notam-
ment le ministre à Paris, M. Aloïs Voll-
gruber, le • professeur Taucher, expert
en matière économique, et M. Anton
Proksch, chef syndicaliste.

La Tchécoslovaquie
reste très réservée

PARIS. 8 (Reuter). — L'ambassade de
Tchécoslovaquie annonce que ce pays
a officiellement accepté l'invitation à
la conférence du 12 juillet. La déléga-
tion tchécoslovaque sera présidée par
M. Nosek, ambassadeur à Paris.

Un télégramme du gouvernement de
Prague à son ambassade parisienne dé-
clare : « En ce qui concerne votre pri-
se de position ultérieure à l'égard du
plan Marshall, le gouvernement décide-
ra de son attitude à la lumière des
informations détaillées qui découle-
ront des travaux de la conférence. »

Refus de la Bulgarie „
SOFIA, 9 (A.F.P.). — Le gouverne-

ment bulgare a refusé de participer
à la conférence internationale convo-
quée à Paris le 12 juillet prochain.

Une note soviétique
remise à la Suède

-Les pays Scandinaves
prendront une décision

aujourd'hui
STOCKHOLM, 8 (Reuter). — L'ambas-

sade dé Russie à Stockholm a remis,
mardi , au ministère suédois des affai-
res étrangères, un mémoire qui résu-
me les objections formulées par M.
Molotov , ministre soviétique des af-
faires étrangères, contre l'attitude
franco-anglaise au sujet du plan Mars-
hall.

La commission des affaires étrangè-
res de la Chambre suédoise s'est réu-
nie, mardi après-midi, pour prendre
connaissance du mémoire russe et ar-
rêter le texte de la réponse de la
Suède à l'invitation de participer à la
conférence de Paris. Cependant, la dé-
cision définitive au sujet de l'attitude
des pays Scandinaves sera arrêtée mer-
credi, à Copenhague, au cours d'une
conférence qui réunira les ministres
des affaires étrangères du Danemark,
de Norvège et de Suède.

Pas d'observateur américain
à la conférence de Paris

WASHINGTON. 8 (A.F.P.). — Le dé-
partement d'Etat dément que le sous-
secrétaire d'Etat, M. Clayton, se rende
à Paris pour participer en qualité d'ob-
servateur à la conférence sur l'aide
économique à l'Europe,

Le département d'Etat rappelle que
M. Clayton a annoncé qu'il se ren-
drait à Paris dans le seul but de con-
férer avec l'ambassadeur américain , M.
Caffery. sur les besoins de la France
en blé.

Les « Isvestia » soulignent
le caractère antisoviétique
de la prochaine conférence
MOSCOU, 8 (A.F.P.). — Les « Isves-

tia » publien t des dépêches Tass de Pa-

ris et de Londres, mettant en lumière
le caractère antisoviétique et les ma-
nœuvres d'intimidation à l'égard des
petits pays soupçonnés d'être récalci-
trants à la conférence de Paris.

Les dépêches de l'agence Tass souli-
gnent notamment qu'aucun journal
proche du gouvernement britannique
n'a publié le texte des déclarations
de M. Molotov , ni le texte de la pro-
position soviétique à la conférence de
Paris, qui n 'est connue du publio bri -
tannique que par des versions manifes-
tement dénaturées accompagnées de
commentaires malveillants.

Ceci, ajoutent les « Isvestia », facili-
te la tâche de M. Bevin qui , mainte-
nant, aide sans réserve M. Bidault à
exécuter les instructions de Washing-
ton pour travailler l'opinion publique,
non seulement en Angleterre, mais aus-
si en France et dans quelques Etats
européens.

Le jou rnal soviétique ajoute :
« L'appât des crédits américains rend

dociles certains hommes anglais et
français ayant des accointances dans
les milieux gouvernementaux de quel-
ques petits Etats européens. Cependant,
on déclare ici , d'Une manière positive,
qu'en généra l les milieux gouvernemen-
taux britanniques ne sont pas satis-
faits des résultats obtenus et ne s'at-
tendent pas au succès de la conférence
du 12 juillet. »

Neuf Etats ont déjà accepté
de participer à la prochaine

conférence de Paris

Eglise Evaitgéliqute Libre
CHAPELLE DES TERREAUX

CE SOIR, à 20 h.
Adieux des

missionnaires Aerni
Invitation cordiale à chacun.

L'ARMAILLI S. A.
HOPITAL 10

informe sa clientèle que le maga-
sin sera ouvert mercredi 9 tonte
la journée, mais par contre sera
fermé l'après-midi du vendredi 11
courant.

WASHINGTON, 8 (Reuter). — Le ma-
jor-général McMullen , commandant en
second de l'aviation stratégique améri-
caine, a déclaré que l'instruction des
équipages des superforteresses du type
B-29 se fera , à l'avenir, principalement
dans les bases proches de l'Europe et
de l'Orient.

Les vols d'entraînement outre-mer
se feront au moins une fois par mois.
Les nouveaux bombardiers à long
rayon d'action B-50 se rendront proba-
blement en Allemagne et au Japon lors
de leur entraînement.

L'entraînement des équipages
des superforteresses

Comité neuchâtelois
de la Mission suisse en

Afrique du sud

Le 2 _ juin dernier le comité neuchâte-
lois de la Mission suisse dans l'Afrique du
eud a souhaité une cordiale bienvenue à
MM. Charles Jacot et Max Buchler, ainsi
qu'à Mlle Daisy Benoit , récemment reve-
nus dans la patrie après un long stage
d'activité au Mozambique. Ce fut , en
même temps, l'occasion de prendre congé
de Mlles Madeleine Fallet et Solange de
Meuron. qui vont Incessamment retourner
à l'hôpital d'Elim, au nord du Transvaal.

Le comité s'est par ailleurs, préoccupé
de mesures à prendre en vue d . contri-
buer, dans notre canton. _ l'extinction du
déficit de 1946. déficit qui ne laisse pas
de préoccuper le conseil directeur

A. M.

LA VIE DE
N OS SOCIÉTÉ S

FÊTE DE LA JEUNESSE
à BEAU-RIVAGE

Soirée dansante de
NEOCOMI A

dès 21 h. Entrée : 3.50 (couple 5.50)
Orchestre : COTTON CLUB



Le Conseil fédéral adresse aujourd'hui,
aux puissances invitantes,

une réponse qui contient certaines réserves

La Suisse participera à la conférence de Paris

( S U I T E  D E  LA  P R E M I E R E  P A G E )

Si l'opinion publi que suisse pres -
que unanime a déjà approuvé les in-
tentions du Conseil f édéra l , quel ques
voix se sont élevées cependant pour
lancer un avertissement au nom de
la neutralité. Comme il fal lai t  s 'y at-
tendre , du moment que leur grand
patron se désintéresse du p lan Mars-
hall et oblige certains pays réputés
« indépendants » à faire  de même,
nos communistes peignent le diable
à la muraille , brandissent cette neu-
tralité qu 'ils condamnaient hier en-
core et accusent notre gouvernement
de se prosterner devant le dollar.

On voudrait bien savoir ce que la
neutralité vient faire ici. Le relève-
ment économique de l 'Europe est
une des conditions de la paix. De-
puis quand la neutralité est-elle en
cause dans une œuvre de paix ? Elle
ne pourrait être mise en discussion
que si notre collaboration à cette
œuvre impliquait pour nous des en-
gagements d'ordre militaire, comme
ce serait le cas si nous adhérions
sans réserve à VO.N.U .

Mais tant que l'app lication du p lan
Marshall gardera le caractère d'une
aide économique dont tous les pay s
po urront bénéficier  et dont seuls se-
ront exclus ceux qui s'exclueront

eux-mêmes, de leur ple in gré ou sous
contrainte morale , la Suisse n'a au-
cune raison politique ou juridi que
de s'abstenir, à la condition, je le
répète , de sauvegarder son entière
liberté d'action hors des engage-
ments auxquels elle sera éventuelle-
ment appelée à souscrire en toute in-
dépendance.

Du reste, la conférence de Paris
— qui doit durer une semaine, à ce
que ion estime — ne peut encore im-
poser des obligations aux partici-
pants. Devrions-nous constater chez
les grandes puissances une propen-
sion à nous demander ce que nous
ne pourrion s donner sans susciter
de lég itimes soupçons que nous au-
rions toujours le loisir de réserver,
voire de refuser notre accord.

Que les inquiets et les timorés se
rassurent : le Conseil fédéral  n'en-
gage pas le pays dans une aventu-
re. Il sait quelles responsabilités il
peut assumer devant le peup le, çn
ne prenant avis que de l 'intérêt bien
compris de la Suisse et de ses de-
voirs de solidarité. Si cette politi-
que ne p laît pas à ceux qui vont
chercher leurs insp irations à l 'étran-
ger, tant p is pour eux !

a. p.

Le Français Fachleitner
gagne 1 étape Nice-Marseille

LE TOUR DE FRANCE CYCLIS TE

avec près de 18 minutes d'avance
sur le gros du peloton

Après avoir profité d'une journée de
repos, à Nice, les 58 coureurs encore
qualifiés (Cosson et Corrieri ayant aban-
donné) se sont présentés, mardi matin ,
sur la premenade des Anglais pour le
départ de la lOme étape. C'est à 9 heures
que le peloton s'est « envolé » en direc-
tion de Cannes, Toulon et Marseille.

Il fait beau et le soleil brille et , sur
tout le parcours, la foule est considé-
rable. On pense que l'étape ne sera pas
fertile en incidents et que l'allure sera
moyenne. Mais, en réalité , le peloton
marche bon train et défile à C'agnes,
puis à Antibes. A Juan-les-Pins, pre-
mière escarmouche. Le mineur Klabin-
sky «met le nez à la fenêtre». Teisseire
prend sa roue et les deux hommes arri-
vent à distancer le peloton. A Cannes,
Teisseire gagne la prime devant Kla-
binsky. Puis c'est le Luxembourgeois
Goldsohmidt qui lâche le peloton et qui ,
dans l'Esterel , rejoint et dépasse Teis-
seire et Klahinsky. Mais, dans la des-
cente sur Fréjus , le Luxembourgeois
rétrograde ainsi que Teisseire et Kla-
binsky, et ce sont Diederich et Rémy qui
prennent le commandement. Ces deux
hommes sont rejoints alors par Giguet,
qui s'est échappé du peloton. Mais Die-
derich est victime d'une crevaison . Les
deux hommes de tête sont alors rejoints
par Fachtleitner qui , lui aussi , a faussé
compagnie au peloton . Et à Fréjus ,
après 67 km. de course, trois hommes:
Rémy, Gigu et et Fachtleitner sont en
tête avec une minute d'avance sur le
peloton. Giguet et Rémy sont des Mar-
seillais et ils désirent se distinguer
dans cette étape. Fachtleitner, lui aus-
si, veut se mettre en vedette. Bref , les
trois hommes se relaient au commande,
ment , poussent sur les pédales et aug-
menten t rapidement leur avance.

A Sainte-Maxime, Fachtleitner s'ad-
juge la prime. Puis les trois hommes
arrivent à Beauvallon où se trouve la
villa qu 'habitait feu Henri Desgranges.
Des amis de l'ex-directeur de l'« Auto »
et du Tour de France ont institué trois
primes importantes : 20,000 fr. au Pre-
mier , 10,000 fr. au second et 5000 fr. au
troisième. C'est Rém y qui passe le pre-
mier la ligne devant Giguet et Facht-
leitner. Les trois fuyards augmentent
leur avance. A Beauvallon , ils précèden t
le peloton de 6' 20". Puis voici Gogolin,
100 km., où est installé le contrôle de
ravitaillement. Les trois fugitifs pas-
sent, nettem ent détachés , prennent leurs

musetteg rapidement et reprennent la
route de Toulon . Us ont à ce moment
huit minutes d'avance sur le peloton qui
arrive au contrôle sous la conduite de
Callens, Goasmat, Tacca, Massai et Im-
panis. Vietto et Ronconi sont dans le
groupe et comme le nombre dés hommes
est important, il eet décidé une minute
de neutralisation pour permettre aux
coureurs de se ravitailler dans de bon-
nes conditions.

Les trois hommes de tête poursuivent
leur effort et augmentent  toujours leur
avance. Mais le régional Giguet , qui au-
rait bien voulu gagner sur la piste rose
de Marseille, est victime d'une crevai-
son. Il va donc rétrograder et sera ab-
sorbé par le peloton où l'équipe de
France freine plutôt pour permettre à
Fachtleitner de ga.gner des minutes .
Après Toulon , Fachtleitner continue
avec Rémy. Dans les derniers kilomè-
tres, il y a la côte de l'Ange et le col
de Carpiagne, al t i tude 327 m. Fach tleit-
ner, qui  grimpe à toute allure, lâche
Iîémy, et au sommet du col, Fachtleit-
ner a cinq minutes d'avance. Il roule
à toute allure et arrive seul à Marseille,
où la foule lui fai t  une ovation. Rémy
prend la seconde place. Mais, du pelo-
ton , quelques hommes réagissent. Ce
sont Bonnet, Goldschmidt et Goasmat,
qui s'élancent à la poursuite du leader ,
mais terminen t avec nn quart d'heure de
retard . Jo Neri , Giguet et Gnazzo arri-
vent peu avant le peloton , qui  so classe
dans le temps de 6 h. 49' 26", soit avec
plus de 18 minutes de retard sur Facht-
leitner. Vietto garde le maillot jaune ,
mais Fachtleitner a repris de nombreu-
ses places au classement général grâce
à sa magnifique performance.

I_a course des Suisses
Nos trois coureurs suisses ont large-

ment profité de leur jour de repos à
Nice et ont été très entourés par des
compatriotes en séjour sur la Côte-
d'Aznr. Us sont donc repartis, mardi ,
avec un bien meil leur  moral et ils ont
fourni , tons trois , une course régulière,
surtout les frères Weilenmann. Mais les
Suisses se sont aperçus que les mécanos
officiels du Tour de France ne faisaient
pas consciencieusement leur devoir. A
maintes reprises, ils ont constaté, même
après les jours de repos, que les vélos
qu 'on leur remettait n'étaient pas en or-
dre. Us ont donc déposé une réclama-
tion auprès des commissaires sportifs.

Au début de la course, les Suisses ont
fait partie des pelotons qui chassaient
le_ primes, puis est venue la mon tée de
l'Esterel. Dans la descente, Tarchini a
eu des ennuis avec ses freins et s'est
trouvé, de ce fait , retardé. Il a donc été
obligé de se livrer à une chasse rapide.
Les deux frères Weilenmann , par contre,
ne se sont pas quittés de toute la course
et sont restés dan le peloton Vietto-
Ronconi jusqu 'à l'arrivée an vélodrom e
de Marseille. Tarohini , lui , a été lâché
dans les derniers dix kilomètres et a
donc terminé en 47me position en com-
pagnie de Gauthier.

Classement de l'étape : 1. Fachleitner,
6 h. 31' 5" ; 2. Rémy, 6 h. 39' 35" ; 3. Bon-
net, 6 h. 46' 17" ; 4. Goldschmlt; 5. Goas-
mat, même temps; 6. Gnazzo, 6 h. 47' 10";
7. Giguet ; 8. Jo Nerl , même temps; 9.
Robic , 6 h. 47' 42"; 1.0. Mollin , 6 h. 47'
61"; 11. Tout un peloton dans le temps
de 6 h. 49' 26". Font partie de ce pelo-
ton : Huguet , Teisseire, Léo Weilenmann,
Massai, Vietto, Breuer, Callens, Impanis,
Schotte, Camellini , Oreel, Klablnsky,
Brambilla , Cottur, Ronconi , Rossello, Die-
derich, Kirchen, Plot , Diot , Lucas, Muller,
Pawlisiak, Bourlon, Levêque, Lazaridès, La-
torre, Idée et Gottfried Weilenmann.

Classement général : 1. Vietto, 81 h. 52'
12"; 2. Camellini, 81 h. 54' 23"; 3. Bram-
billa, 81 h. 55' 16"; 4. Ronconi, 81 h. 55'
36"; 5. Fachleitner, 81 h. 58' 28"; 6. Ro-
bic, 82 h. 15' 33"; 7. Impanis, 82 h. 40'
31"; 8. Lazaridès, 82 h. 45" 43"; 9. Goas-
mat , 82 h. 56' 47"; 10. Cottur, 82 h. 59'
30"; 11. Cogan, 83 h. 1' 39"; 12. Gottfried
Weilenmann, 83 h. 11' 51"; 13. Thuayre,
83 h. 19' 19": 14. Rossello, 82 h. 26' 44";
15. Tacca, 83 h. 28' 7" : 16. Teisseire, 83 h.
28' 21"; 17. Kirchen , 83 h. 38' 26".

Classement des autres Suisses : 47. Léo
Weilenmann. 85 h. 17': 58. Tarchini. 87 h.
16' 52"

(sp) Quatre-vingts élèves de l'Ecole de vi-
ticulture de Beaune, en Bourgogne, sont
arrivés hier matin , en car, dans notre
pays, pour une visite de quatre  jours.

La journé e de mardi a été consacrée
au vignoble neuchâtelois. Nos hôtes se
sont d'abord arrêtés dans un grand do-
maine, à Concise, puis ont visité le do-
maine de l'Etat de Neuehûiel à l'Abbaye
de Bevaix. Us se sont ensuite rendus à
la station d'essais viticoles, à Auver-
nier , où une collation leur fut  offerte
par le département cantonal de l'agri-
culture. Enfin , ils furent reçus à la cave
coopérative de Corcelles-Cormondrèclie.

Aujourd'hui , les élèves visiteront le
vignoble bernois , demain le vignoble va-
laisan et vendredi , leur tournée se ter-
minera par le vignobl e vaudois.

Les élèves de l'Ecole
de viticulture de Beaune

dans notre répion

Lfl VILLE

Un chœur hongrois sera
aujourd'hui dans nos murs
Parmi les spectacles réconforta nts —

il en est peu — qu 'o f f r e  notre époque,
un des plus s igni f icat i fs  est celui de la
rapidité avec laquelle certains p euples
se relèvent des ruines accumulées pa r la
guerre. La Hongr ie donne, d cet égard ,
un exemple frapp ant.

A la f i n  des hostilités, à Budapest , les
sept admirables ponts qui traversent
le Danube étaien t détruits ; trois sont
déjà reconstruits et le quatrième le se-
ra en octobre. Alors qL ules chemins de
fer  auraien t perdu le 95*% de leur ma-
tériel roulant , les trains circulent main-
tenant avec régularité et toul cela mal-
gré l' occupation étrangère.

Sans doute, la prodigieuse richesse de
ce pags explique ce relèvement rapide,
mais il y a autre chose aussi , la sin-
gulière vitalité , le » vouloir vivre » d'un
peuple qui , dans le passé comme main-
tenant , sous la domination turque com-
me aujourd'hui n'a jamais perdu la
conf iance, la f o i  en son destin.

Voilà pourquoi il convient de saluer
avec un particu l ier plaisir la venue à
Neuchâtel de Si étudiants de l'Univer-
sité de Szeged , qui donneront dans nos
murs un concert , ainsi qu'une sérénade
à l'hôpital Pourtalès, dont l'intention
est simple et touchante : exprimer la
reconnaissance de la Hongrie pour ce
que la Suisse et particulièrement Neuchâ.
tel ont f a i t  pour ce pays. Ce chœur
d'étudiants n'est pas composé d'ama-
teurs inexpérimentés. Voici 25 ans qu 'il
existe, il a remporté de notnbreux prix,
il est dirigé par le maitre Lajos Ker-
têsz , professeur de musicologie à l'Uni-
versité. Il  apporte des œuvres de Lul li,
J .-S. Bach, Bartok , Kodali, des chants
populaire s hongrois. Heureuse innova-
tion : s'il fa i t  beau temps , c'est sur un
des bateaux de notre lac que ces jeunes
Hongrois se produiront. Quand on sai t
combien le peuple hongrois est natu-
rellemen t musical, on peut s'atten dre à
une manifestation d' une rare qualité.

G. M.

L'élection disputée d une « Miss » à la plage de Monruz

Au cours de la « garden-party » que la société des étudiants étrangers, USI,
a organisée vendredi à la plage de Monruz , l'élection d'une « Miss » a mis le
jury dans un cruel embarras ; car il y avait une foule de jolis minois.
Deux prix ont été finalement décernés. « Miss USI 1947 » (avec une gerbe
de fleurs dans les bras) est une Anglaise et s'appelle Margaret Hindley.
Une Neuchâteloise, Mlle Geneviève Bays (à droite), a également connu les

faveurs du jury. Au centre, l'actif président d'USI, M. Ali Oraloglu.
(Phot. Schôpflln , Neuchâtel)

\ VIGNOBLE ""

LA BÉROCHE
Vers la construction d'une

maternité
Dans une séance de la commission gé-

nérale extraordinaire de l'hôpital de
la Béroche. qui eut lieu mercredi der-
nier, un crédit de 100,000 francs a été
voté , sans opposition , pour la construc-
tion d' une maternité sur l'aile ouest du
bâtiment de l'hôpital.

Les travaux commenceront incessam-
men t, de façon à pouvoir être sous
toit avant les mauvais jours. Cette
construction comprendra cinq salles de
patientes et une salle d'accouchement.

Le coût de construction est prévu à
88,000 francs et 12,000 sont devisé.,
pour l'aménagement, literie, etc. Le
fonds de maternité sera affecté à cet
effet. Toutefois , il faudra encore trou-
ver une somme de 70,000 francs.

PESEUX
Un nouveau plan

d'alignement
(sp) L'autorité communale met actuel-
leineut à l'enquête un nouveau plan
d'alignement, récemment sanctionné par
le département cantonal des travaux
publics.

Ce plan , affich é au bureau communal,
prévoit le prolongement de la rue du
Verger jusqu 'à la rue de la Gare et à
l'autre extrémité jusqu 'à la rue du Lac
Deux voies d'accès, d'environ 8 mètres
de large, dessinées parallèlement à la
Grand-Rue , relieraient la rue E.-Roulet
à celle des Deurres. Des chemins plus
étroits , partant de la Grand-Rue et de
la rue de la Chapelle descendent vers le
lac et coupent perpendiculairement l'ave-
nue Fornaehon . Mentionnons encore un
tracé de route qui va joindr e la rue de
Corcelles à celle de la Gare. Tel est l'es-
sentiel de ce plan d'alignement établ i
pour la partie sud du territoire commu-
nal.

U est temps de mettre un peu d'urba-
nisme et d'ordre dans un quartier où la
construction est susceptible de se déve-
lopper. D' une manière générale, l'ab-
sence de voies d'accès dans des quartiers
pourtant tout proches du centre écono-
mique du village, des stations de trams
et du collège, n 'a pas favorisé la cons-
truction. Ce plan d'alignement facilitera ,
il fau t  l'espérer, le lotissement de cer-
tains terrains bien situés et évitera de
la sorte la dispersion des constructions
nouvelles, comme on le voit aujourd'hui
en dessous de l'usine à gaz et au bord
de la forêt. Espérons que dans un pro-
che avenir des plans complets de routes
seront établis , marquant ainsi une pre-
mière étape dans la voie des réalisa-
tions.

Pour la partie nord du territoire com-
munal , où se trouvent également des
terrains proches du centre du village,
aucun projet définitif n'est établi. Toute
la question est retardée par le fait que
le nouveau plan est subordonné au tracé
de la route internationa il e franco-suisse.
Cet état de chose entrave malheureuse-
ment le développement de toute une par-
tie du village.

Conseil général
(c) Lundi soir, le pouvoir législatif com-
munal a tenu une séance sous la prési-
dence de M. Pierre Colomb, président.

Ce dernier ouvrit l'assemblée en rappe-
lant la mémoire de M. Ernest Schtldel,
conseiller communal et chef du dicastère
de l'assistance, qui s'en est allé brusque-
ment après avoir consacré bien des an-
nées à l'Intérêt public. L'assemblée se
levé pour honorer encore une fols le sou-
venir de cet excellent citoyen.

Le successeur de M. Schùdel au Con-
seil communal est ensuite désigné en la
personne de M. Frédéric Giroud présen-
té par le groupe radical. Il est élu sans
opposition.

Un crédit de 30,000 fr. est adopté à
l'unanimité afin de pouvoir procéder à la
réfection de certaines rues. Ce montant
sera prélevé sur le fonds des travaux pu-
blics.

A l'appui d'un rapport solidement éta-
bli par le chef du département des finan-
ces, M. Jean DuBois, le législatif accep-
te sans discussion les comptes de 1946
qui laissent un boni de 672 fr. 37 après
différents amortissements.

Deux postes de l'ordre du jour sont ren-
voyés à la prochaine séance. U s'agit de
la nomination du bureau du Conseil gé-
néral , ainsi que des membres de la com-
mission du budget et des comptes, le chan-
gement d'un secrétaire au cours d'une
séance présentant, parait-il , certains In-
convénients.

HAUTERIVE
Course scolaire

(c) Elle a eu lieu mercredi 2 juillet ,
au lac Noir, par un temps fort agréa-
ble, exempt de soleil et dépourvu de
la chaleur sénégalaise dont nous
avons été gratifiés depuis plusieurs
jours. Bn plus d'une cinquantaine
d'enfants, septaite personnes partici-
paient à la coutse. Et c'est satisfaits
que les participan ts rentrèrent à Hau-
terive, où ils furent reçus par la popu-
lation. Il y eut aussitôt des chants, des
rondes et , naturellement , le traditionnel
picoulet conduit par le président du
Conseil général en personne. Noblesse
oblige 1

VAL-DE-TRAVERS "j

L'activité de l'usine
du Plan de l'Eau

(e) L'usine électrique du Plan de
l'Eau, don t on vient do célébrer le
cinquantième anniversaire de la mise
en exploitation est, comme nous
l'avons déjà souligné, un facteur im-
portan t pour le développement écono-
mique du district du Val-de-Travers.

En effet , sa production électrique a
atteint 7,827,900 Invh et les achats
3,071,050 kwh , co qui fait , si l'on déduit
les refoulements à l'Electricité neuchâ-
teloise S. A., que les besoins réels de
la S.P.E. se sont montes en 1946 à
10.602,650 kwh.

Pour ce qui concerne les abonnés,
c'est-à-dire les communes coproprié-
taires, voici quelle a été la consomma-
tion en kwh pendant l'année dernière,
les chiffres entre parenthèses étant
ceux de l'exercice précédent que nous
citons à titre comparatif :

Brot -Dessous 40,575 (37,885) ; Noirai-
gue 405,639 (424,722) ; Travers 2,591,921
(2,275,924) ; Couvet 1,792,370 (1,541,464) ;
Ed. Dubied & Co 1,804.400 (1,843,500) ;
Fleurier 3,318,823 (2 ,820,650).

Agrandissement éventuel
de l'usine

Pour l'agrandissement éventuel de
l'usine — problème examiné depuis
plusieurs années — il est prévu deux
projets, le premier envisageant d'ex-
ploi ter en un seul palier la concession
de la S.P.E. avec celle du Furcil. au
cas où l'Etat accorderait oes con-
cessions à la S.P.E. ; quant au second
il ne concerne que l'agrandissement
des ouvrages et usines sur la seule
chute de le S.P.E.

Si les pourparlers sont lents, c'est
que des études d'une telle envergure
doivent être remises plusieurs fois sur
le métier et qu 'il est nécessaire de te-
nir compte de nombreux facteurs con-
duisant à des conclusions toutes dif-
férentes de celles qui avaient été en-
visagées primitivement.

MOTIERS

f Edouard Darbre
(sp) Sans que rien ne le laissât -pré-
voir d'une façon aussi brusque, la mort
a frappé, lundi soir. M. Edouard Dar-
bre, âgé de 73 ans.

Le défunt , qui était venu s'établir à
Môtiers à la fin du siècle dernier, a
consacré la plus grande partie de sa
carrière à l'enseignement. U fut , du-
rant quarante-quatre années, un insti-
tuteur de mérite en même temps qu 'un
pédagogue de valeur. .11 avait pris sa
retraite en 1941, mais n'en avait pas
moins continué à vouer une grande
activité à la chose publique et à
l'Eglise.

Rattaché au parti libéral, M.
Edouard Darbre était entré au Conseil
communal où il dirigeait le dicastère
des finances en même temps qu 'il as-
sumait la présidence du pouvoir exé-
cutif.

De nombreuses sociétés le comptè-
rent aussi parmi ses membres les plus
dévoués. Il faisait partie du collège
des Anciens de la paroisse réformée
de Môtiers-Boveresse qu'il représentait
au Synode.

Depuis quelques mois président du
Dispensaire antituberculeux du Val-
lon , il présidait également la Croix-
Rouge du district et faisait partie du
comité de l'hôpital du Val-de-Travers,
à Couvet. ainsi que du conseil d'admi-
nistration du R.V.T.. où il représen-
tait  la commune de Môtiers. Enfin ,
M. Darbre fut présidemt central de la
Société fédérale de gymnastique qui
l'avait nommé membre d'honneur.

Homme d'une intégrité absolue, le
défun t  occupait une place importante
dans la localité et son départ laissera
un vide qui sera sans doute très dif-
ficile à combler.

La « Feuille d'avis de Neuchâtel »
perd en M. Darbre, son correspondant
de Môtiers, un précieux collaborateur.

JURA VAUDOIS

PROVENCE
Courses scolaires

(c) Les différentes classes de notre com-
mune et de Mutrux ont effectué ces Jour-
derniers leur course annuelle.

C'est ainsi que la Ire classe de Provence
se rendit, Jeudi et vendredi, à Anzelndaz,
par un temps magnifique. Le trajet se fit
. pied dès Gryon , de même que le retour
à Bex, par le col des Esse ts, la Varraz et
le Pont de Nant. Le parcours en bateau, de
Villeneuve à Ouchy, par une belle soirée,
fut vraiment reposant après une marche
assez longue.

Mercredi , la classe de Mutrux se rendait
aux Rochers de Naye, par bateau et train
Jusqu 'à Montreux, et en descendait par
Jaman et les Avants.

La classe enfantine de Provence et celle
du Novelet avaient , quelques jours avant,
effectué leur course ensemble à la Chaux-
de-Fonds, au lac des Brenets et au Saut
du Doubs.

Inutile d'insister sur la Joie et l'enri-
chissement produits par ces sorties dans
ces belles réglons des Alpes vaudoises et
du Jura neuchâtelois I

RÉGION DES LACS

CHIÈTRES

Un bambin tué par le train
Le petit Heinz Sigrist, 2 ans, fils de

M. Sigrist, technicien en radio, qui
s'était aventuré sur la voi e de la li-
gne Berne-Neuchâtel , a été atteint par
la locomotrice.

Bien que les freins aient fonctionné
immédiatement, le pauvre petit est
mort pendant son transport à l'hôpital.

MORAT
Ittoto contre auto

(c) Dimanche soir , vers 21 heures 3(1,
une société de motocyclistes rentrait
de Porrentruy au canton de Vaud.
Arrivé à la bi furcat ion des routes
Morat-Lyss et Morat-Neuchâtel, un
motocycliste de la colonne vint  se jeter
contre une auto bernoise, masquée par
une précédente voiture, qui voulait
prendre la route de Neuchâtel , cou-
pant ainsi la voie au motocycliste ve-
nant  de Lyss. La voiture allait très
lentement heureusement mais le choc
fut assez violent pour arracher la
roue avant de la moto qui resta em-
boutie dans l'avant de l'auto. Par mi-
racle, le conducteur de la moto n'eut
que quelques égratignures sans impor.
tance et le collègue qu 'il avait en crou-
pe passa par dessus le capot de l'auto
sans se faire de mal. Une partie de
la route est ouverte à cet endroit pour
la pose d'une conduite d'eau ; la cir-
culation s'en trouve ainsi gênée.

ESTAVAYER
Une première messe

(c) L'abbé G. Perisset a célébré sa
première messe le dimanche 6 juillet .
Les 250 invités assistèrent à un office
solennel à la collégiale Saint-Laurent*
Le chœu r mixte, accompagné de l'or-
chestre de la ville, exécuta une messe
polyphonique qui charma l'auditoire.
Deux conseillers d'Etat étaient pré-
sents, soit MM. Torche et Glasson.

Un beau dimanche
(c) En ce premier dimanche de juil-
let, lee visiteurs accoururent nom-
breux à Estavayer. Les bateaux nous
amenèren t bien du monde et les borda
du lac furent très fréquentés. Le soir,
la société de musique «La Persévé-
rance » donna, pour terminer cette
journé e du 6 juille t, un très beau con-
cert dans les jardins de l'hôtel du
Cerf. Un nombreux public applaudit
les musiciens.
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LA VIE NA TIONALE

LES S POR TS

Observatoire de Neuchâtel. — 8 juillet.
Température : Moyenne : 18,1; min. : 15,0;
max. : 21,8. Baromètre : Moyenne : 716,3.
Eau tombée : 11,3. Vent dominant : Di-
rection : sud-ouest ; force : modéré, va-
riable. Etat du ciel : pluie dans la nuit
et jusqu'à 11 heures. Couvert le matin ,
nuageux ensuite.

Hauteur du baromètre réduite â zéro
(Moyenne pour Neuchâtel : 719.6)

Niveau du lac du 7 Juillet , à 7 h.: 429.65
Niveau du lnc du 8 Juillet , à 7 h.: 429.C5

Température de l'eau : 20°

Prévisions du temps : Ciel variable. Né-
bulosité en général modérée à forte. Eclalr-
cles temporaires. Quelques averses, sur-
tout dans le Jura et dans les Préalpes.

Observations météorologiques
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A NEUCHATEL ET DANS LA RÉGION

La chancellerie d'Etat nous commu-
nique :

Dans sa séance du 8 juillet 1947, .le
Conseil d'Etat a ; nommé M. Reynold
Guyot , actuellemen t employé surnumé-
raire de l'administration cantonale, aux
fonctions de commis au secrétariat du
département militaire ; autorisé Mme
Lilli Stebler-Probst , domicil iée à Neu-
châtel , à pratiquer dans le canton en
qualité de ga .de-malade.

Décisions du Conseil d'Etat

Madame Ernest Hoffmann, à Areuse ;
leg familles Hoffmann , à Sauge ; Hofer,
à Cortaillod ; Hoffmann et Golay, à
Mies ; Grunner, à Niedenbipp ; Vesco, à
Neuchâtel ; Bringol f, à Hallau ; Muller,
à Bienne ; Chabloz, à Auvernier ; Fretz,
à Areuse, ainsi que les familles parentes
et alliées, ont la douleur de faire part
à leurs amis et connaissances du décès
de leur cher époux, père, beau-père,
grand-papa, arrière-grand-papa, frère et
parent ,

Monsieur

Ernest-Fritz HOFFMANN
que Dieu a rappelé à Lui, dans sa 77me
année.

Neuchâtel, le 8 juillet 1947.
Heureux les morts qui meurent

dès à présent, dans la communion
du Seigneur.

Domicile mortuaire : Neuchâtel , Parcs
No 117.

L'enterrement aura lieu à Boudry, le
jeudi 10 juillet, avec suite, depuis l'arrêt
du tram.

L'heure sera indiquée dans l'avis de
jeudi matin.

Selon le désir du défunt , la famille
ne portera pas le deuil.

Cet avis tient Heu de lettre de faire-part.

Dieu est amour.
Madame Edouard Darbre, à Môtiers;
Monsieur Eddy Darbre, à Môtiers ;
Mademoiselle Sophie Darbre, à Co-

lombier ;
Madame Arthur Darbre. ses enfants

et peti ts-enfants, à Colombier, Neu-
châtel, Bôle et Malvilliers ;

Monsieur et Madame Henri Darbre
et leur fille, à Lausanne ;

les familles Darbre, Guyot, Béguin
et Walthert,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la profonde douleur de faire part
du décès de

Monsieur Edouard DARBRE
leur cher époux, père, beau-frère, oncle,
neveu, cousin et parent , que Dieu a
rappelé à Lui subitement le 7 juil-
let 1947, dans sa 73me année.

J'ai combattu le bon combat, J'ai
achevé la course, J'ai gardé la fol.

2 Tim. IV. 7. .
L'ensevelissement, avec suite, aura

lieu à Môtiers, jeudi 10 jui llet 1947, à
13 h. 30.

Domicile mortuaire : rue du Château.

Monsieur et Madame Edouard Bur-
nier et leurs enfants , à Nant ;

Madame et Monsieur Charles Biolley.
Burnier et leurs enfants, à Motier ;

Madame veuv e Marie Porret , son fils
et ses petits-fils, à Bevaix ;

les familles Bernasconi et Spring, à
Bevaix,

ainsi que les familles parentes et al-
liées Perrotte . et Burnier ,

font part à leurs amis et connaissan-
ces de la perte cruelle qu 'ils viennent
d'éprouver en la personne de

Madame Adèle BURNIER
née PERROTTET

leur bien-aimée mère, belle-mère, grand-
mère, sœur, belle-sœur, tente et cousine
que Dieu a rappelée à Lui à l'âge de
86 ans, après une longue et pénible ma-
ladie, supportée avec courage.

L'Eternel est ma délivrance.
L'ensevelissement aura lieu à Nant le

9 juillet , à 14 heures.
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part
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Cercueils, transports, tncln - ratlons

Hier soir, de nombreux étudiants de
l'Ecole de commerce qui avaient terminé
leurs examens, ont manifesté cet événe-
ment , d'une façon exagérément bruyante,
à un point tel qu 'il a fallu que la po-
lice locale mette une lance en action
près du théâtre pour rafraîchir ces ar-
deurs juvéniles.

Malheureusement , nombre de ces jeu -
nes gens ne savent pas où finit  la plai-
santerie et où commence la grossièreté.
La police a essayé de le leur apprendre
en emmenant au poste une quinzaine de
ces c émeutiers », dont les armes offen-
sives étaient les pétards et les gros cris
et le principal moyen de défense la re-
traite au galop.

Louis Jouvet à Neuchâtel
Le célèbre acteur français Louis Jou-

vet est en vacances à Neuchâtel depuis
quelques jours. Hier soir, il s'est rend u
au cirque où U a été reconnu par quel-
ques-uns de ses nombreux admirateurs.

Quand la plaisanterie
passe les bornes

Il faut ajouter au palmarès de l'as-
sociation sténographiqu e Aimé Paris,
publié hier , le nom de Mlle Charlotte
Loup qui a passé les épreuves de vi-
tesse commerciale avec 110 mots minu-
te (198 syllabes).

Trente et un nouveaux
Neuchâtelois

Six demandes d'agrégation, émanant
d'étrangers et intéressant au total 16
personnes ont été acceptées en 1946 par
le Conseil général de Neuchâtel et rati-
fiées par le Grand Conseil.

Six demandes également ont été pré-
sentées au Conseil communal concer-
nant l'agrégation de 15 personnes suis-
ses n'appartenant pas au canton . Ces
requêtes, admises pair l'autorité législa-
tive communale, ont été ratifiées par le
Conseil d'Etat.

Sténographie

Les transactions immobilières ont été
très nombreuses en 1946. Le Conseil gé-
néral a autorisé la vente de 22,000 m' de
terrain communal à 27 acheteurs.

De son côté, la ville de Neuchâtel a
acquis l'an dernier 13,000 m' de terrain,
auprès de 7 propriétaires.

SERRIÈRES
Concert public

La société de musique « L'Avenir » de
Serrières donnera ce soir, à 20 h. 15,
sous la direction de M. Arnold Kapp, un
concert dont voici le programme :
1. « Radfahrer », marche, de F. Scho-

ri ; 2. « Yegerlust », fantaisie, de Mill-
ier ; 3. « Lumière de gloire », Rouesion,
de G. Gadeume ; 4. Prélude, de Gen-
ton ; 5. Jubilate ; 6. « Bouquet de rose »,
de Genton ; 7. « For Ever », marche,
d'Ed. Rœthllsberger.

I_ a terre, solide monnaie
d'échange


